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Les violences ont éclaté le 15 avril
entre l’armée du général Abdel Fat-
tah Al-Borhane, dirigeant de facto

du Soudan depuis le putsch de 2021, et son
adjoint devenu rival, le général Mohamed
Hamdane Daglo dit Hamideti, qui com-
mande les Forces de soutien rapide (FSR),
des paramilitaires redoutés, issus des
fameux Djandjawid, les milices accusées
d’exactions et de crimes de guerre au Dar-
four entre 2003 et 2010. Les deux géné-
raux, autrefois lieutenants de l’autre géné-
ral emprisonné Omar Al-Bashir, avaient
pris le pouvoir lors du coup d’Etat du 25
octobre 2021, mais ils se sont ensuite
affrontés dans une lutte de pouvoir achar-
née.
L’enlisement de la situation au Soudan
s’est précisé début avril avec l’échec de la
signature d’un accord final pour la transi-
tion, l’accord-cadre, retardé pour la
deuxième fois en raison de différends sur
la question de savoir si l’armée serait pla-
cée sous contrôle civil et sur les plans d’in-
tégration au sein de l’armée des Forces de
soutien rapide (FSR). Le point d’achoppe-
ment concernait la date butoir pour l’inté-
gration des FSR au sein des forces armées
soudanaises. Si le général Al-Borhane
tablait sur deux ans, le général Hamideti,
lui, penchait pour 10 ans.  
Le 13 avril, l’armée soudanaise déclare
que la mobilisation des Forces de soutien
rapide (FSR) risque d’entraîner des affron-
tements. Deux jours plus tard, le 15 avril,
c’est le point de rupture : des combats
éclatent entre les deux forces à Khartoum
et dans d’autres villes. Les FSR affirment
avoir pris le contrôle de sites stratégiques,
ce que l’armée conteste.
Depuis, le Soudan est tiraillé par les deux
protagonistes qui se livrent à des combats
de rues à l’arme lourde utilisant même
l’aviation pour pilonner les positions
« ennemies ». Des centaines de morts de
part et d’autre et surtout des civils pris en
étau, des milliers de blessés et des infra-
structures détruites, tel est le quotidien des

Soudanais depuis le déclanchement des
hostilités. La violence pourrait plonger
encore des millions de personnes dans la
faim au Soudan, où 15 millions de per-
sonnes, soit un tiers de la population, ont
besoin d’aide, selon le Programme alimen-
taire mondial (PAM).
Avant-hier dimanche, le pays a subi une
panne d’internet « quasi-totale ». « Les
données de réseau en temps réel montrent
un effondrement quasi total de la connecti-
vité internet au Soudan, la connectivité
nationale n’atteignant plus que 2% des
niveaux ordinaires », a tweeté NetBlocks,
une organisation basée à Londres qui sur-
veille l’accès au web dans le monde entier.

Les origines socioLogiques 
du confLit
Reste que les combats qui ravagent le Sou-
dan aujourd’hui sont le résultat d’une dia-
lectique historique et sociologique qui
constitue la trame de fond de l’histoire
contemporaine du pays. D’une part, le
conflit entre l’élite bourgeoise dominante
dans les villes sur les rivages du Nil (Khar-
toum, Oum Dorman, etc.) et les popula-
tions multi-ethniques de la périphérie his-
toriquement exploitée par l’élite dans la
main d’œuvre. 
Durant la première guerre civile entre
1955 et 1972 comme pendant la seconde
guerre civile entre 1983 et 2005, c’étaient
ce clivage qui alimentait la contradiction
entre les parties en conflit. D’ailleurs, c’est
à cause de cette pseudo-supériorité de la
bourgeoisie arabe du centre politique du
pays que le Sud Soudan a choisi l’indé-
pendance en 2011 et que la périphérie
ouest, le Darfour, est sujet aux forces cen-
tripètes depuis 2003.
Au pouvoir entre 1989 et 2019, le général
président Omar Al-Bachir a perpétué le
schéma dialectique ancestral en privatisant
des pans entiers de l’Etat et surtout l’ar-
mée. Celle-ci a été fractionnée et les
centres décisionnels multipliés afin d’évi-
ter toute velléités de coup d’Etat. Chaque

groupe militaire disposait d’une rente : à
l’armée les sociétés de construction, les
services et les banques, aux FSR l’indus-
trie aurifère et le mercenariat. Al-Bachir
qui a institué une autre fracture, plus grave
et plus durable : entre les villes du Nil et la
périphérie. L’élite devait accepter l’exis-
tence du terrorisme et de l’instabilité dans
les marges lointaines au prix de la subven-
tion de l’essence et du blé.
Le début de la guerre au Darfour en 2003
a permis l’émergence de la milice des
Djandjawid, très vite domptée et structurée
par Mohamed Hamdane Daglo, le futur
général Hamideti, sur lequel allait s’ap-
puyer Omar Al-Bachir dans son équation
centre-périphérie. La quasi disparition des
revenus pétroliers après la sécession du
Sud Soudan en 2011 allait amenuiser les
revenus et les rentes distribuées aux
acteurs civilo-militaires du pays. Les
Djandjawid, devenu Force de soutien rapi-
de, allaient être engagé par les Emirats
arabes unis comme supplétifs dans leur
expédition commune avec l’Arabie Saou-
dite au Yémen.

La Montée en puissance de HaMideti
Devenu un véritable parrain, Hamideti a
construit un véritable empire financier
grâce à son monopole sur l’extraction de
l’or soudanais et son transfert vers les
Emirats arabes unis ainsi que son organi-
sation de filière de transfert de migrants
dans la région du Sahel. Mais pour l’élite
bourgeoise arabe de Khartoum, Hamideti
est perçu comme un « parvenu » issu de la
périphérie du Darfour, nonobstant ses ori-
gines arabes. Il constituait une menace
pour la pérennité de l’alliance politico-
militaire de Khartoum. 
La crise économique de 2018 allait sceller
le destin du président Al-Bachir, dont la
stratégie basée sur l’équilibre centre-péri-
phérie a commencé à vaciller avec la fin
des subventions du blé et de l’essence.
Après plusieurs mois de manifestations,
l’armée et ses alliés paramilitaires allaient

déposer Al-Bachir inaugurant une longue
période de transition.
Les antagonismes internes étaient cepen-
dant entretenus par les facteurs extérieurs.
Le gouvernement de transition du Premier
ministre Hamdouk, adossé au Conseil de
transition dirigé par le général Al-Borhane
a engagé le pays dans la voie de la libéra-
lisation tous azimuts. L’intégration de la
périphérie du Soudan dans le processus
décisionnel pour la première fois dans
l’histoire du pays, par le biais de l’associa-
tion de Hamideti et de ses FSR au pouvoir
n’a cependant pas permis de rééquilibrer
les rapports de forces à Khartoum. Au lieu
de cela, l’outsider allait reproduire le sys-
tème de fragmentation utilisé par Al-
Bachir.
De son côté, le chef de l’armée, allait s’en-
gager dans une normalisation à la hussarde
avec l’entité sioniste, acceptant le postulat
de Trump en 2020 : la normalisation contre
le retrait du pays de la liste américaine des
Etats soutenant le terrorisme et l’efface-
ment de la dette. Cette connexion souda-
no-israélienne allait être doublée par plu-
sieurs autres. Soutenant l’armée et son
chef Al-Borhane, l’Egypte, l’Arabie Saou-
dite, les Etats-Unis et la Grande-Bretagne,
l’ancienne puissance coloniale. De l’autre
côté, les Emirats arabes unis, le général
Hafter en Libye et le groupe russe Wagner
penchent du côté de Hamideti. C’est dire
que les protagonistes du conflit ont tous
des parrains internationaux qui pourraient
perpétuer les combats afin d’arriver à leurs
fins.
Quid de l’avenir du Soudan comme Etat-
Nation ? Le pays pourra-t-il surmonter
cette énième crise qui risque de le frag-
menter une nouvelle fois ? Le Darfour
sera-t-il la prochaine matrice de fragmen-
tation du Soudan pour le compte des Etats-
Unis et d’Israël ? Un nouveau Kosovo au
cœur de Sahel africain ? Des questions
d’autant plus légitimes que les lignes de
fractures internes sont alimentées par l’ex-
térieur. Mahmoud Benmostefa        

FrActUres iNterNes et PArrAiNs exterNes

L’impossible équation du soudan
C’est un inévitable sauve-qui-peut auquel sont conviés les civils ces deux derniers jours au Soudan. Des dizaines de pays ont procédé à

l’évacuation de leurs ressortissants alors que cet Etat de l’Afrique de l’Est entame sa deuxième semaine de combats acharnés entre
l’armée soudanaise et les Forces de soutien rapides (FSR). Le Soudan s’apprête-t-il à s’enliser dans un nouveau cycle de violences, une

nouvelle guerre civile, prélude à une énième implosion? Le chaos actuel préfigure la faillite de l’Etat central tiraillé par des forces de
fragmentation adossées à des rentes locales et des parrains à l’international.
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L’Algérie évacue ses ressortissants
Le ministère des Affaires étrangères a annoncé hier, dans un communiqué, le début de l’opération

d’évacuation des citoyens algériens établis au Soudan désirant quitter ce pays. «Cette opération, lancée
dès ce lundi 24 avril, touchera également les employés de l’ambassade d’Algérie à Khartoum », précise
la même source, assurant dans la foulée « suivre de près la situation au Soudan à travers une cellule de

crise présidée par son secrétaire général».

L’Algérie compte 120 personnes
immatriculées établies au Soudan.
Ils ont été ainsi « invités » à faire

preuve de prudence et à rester en contact
permanent avec les services de l’ambassa-
de d’Algérie pour recevoir le soutien et
l’assistance nécessaires ou signaler tout
développement de leur situation, via le
numéro vert : 00249120062900, ou l’adres-
se mail suivant : cvgc.alertes@mae.dz
Sur le terrain, les parties en conflit dans le
pays, continuaient à s’entredéchirer ce
lundi, pour les dixièmes jours consécutifs,
faisant fi des appels incessants au cessez-
le-feu, alors que la situation humanitaire
s’enlise davantage, ce qui a poussé plu-
sieurs pays à évacuer leurs ressortissants et
des milliers de civils à fuir vers des pays
voisins.
Plusieurs pays ont décidé d’évacuer leurs
ressortissants coincés au Soudan où des
combats acharnés ont repris au lendemain
de l’Aid-El-Fitr entre l’armée soudanaise
dirigée par le général Abdel Fattah al-
Burhane, depuis le putsch de 2021 et les
paramilitaires des Forces de soutien rapide
(FSR), du général Mohamed Hamdane
Daglo dit ”Hamidati”.
Les opérations d’évacuation de ressortis-
sants occidentaux ont commencé le
dimanche Samedi 22 avril. Dans la matinée
du 23 avril, la France a entamé une « opé-
ration d’évacuation rapide » de ses ressor-
tissants et de son personnel diplomatique, a
annoncé le ministère des affaires étran-
gères.
Dimanche après-midi, une centaine de res-
sortissants français et d’autres nationalités
avaient été évacués tandis que samedi soir,
le président américain Joe Biden avait
annoncé l’évacuation du personnel diplo-

matique de l’ambassade des Etats-Unis à
Khartoum.  Un ressortissant irakien a été
tué samedi à Khartoum victime de tirs
entre les deux belligérants, a annoncé le
ministère des affaires étrangères à Bagh-
dad.Les parties au conflit au Soudan doi-
vent arrêter leurs attaques contre les
centres médicaux, leurs patients et person-
nel, a déclaré lundi le directeur général de
l’Organisation mondiale de la santé
(OMS), Tedros Adhanom Ghebreyesus.
“Les établissements médicaux, (leurs) per-
sonnel et patients au Soudan ne devraient
pas être la cible de violences en cours.
Mais depuis le début des combats, l’OMS a
confirmé plusieurs attaques meurtrières
contre des établissements de santé. Cela
doit cesser immédiatement. Ceux qui
aident et ceux qui ont besoin d’aide ne doi-

vent jamais être ciblés”, a écrit le chef de
l’OMS sur sa page Twitter.
Plus tôt, Tedros Adhanom Ghebreyesus a
appelé les parties à respecter le droit inter-
national. La situation au Soudan a dégéné-
ré en raison d’un désaccord entre le com-
mandant de l’armée Abdel Fattah al-
Burhan, qui dirige également le Conseil de
souveraineté, l’organe directeur, et le com-
mandant des Forces de soutien rapide
(FSR, paramilitaires), Mohamed Hamdan
Dogolo, qui est son adjoint au sein du
Conseil. Le 15 avril, des affrontements ont
éclaté entre les deux entités mentionnées
près d’une base militaire dans la ville de
Merowe, près de Khartoum et dans la capi-
tale elle-même. Ces violences ont fait selon
l’OMS plus de 420 morts et 3.700 blessés.

Nassim Mecheri

evaLuation de La
situation
généraLe du pays
tebboune préside une
réunion du Haut-
conseil de sécurité

Le président de la République,
chef suprême des Forces armées,
ministre de la Défense nationale,
M. Abdelmadjid Tebboune a prési-
dé, hier, une réunion du Haut
Conseil de Sécurité, consacrée à
l’évaluation de la situation généra-
le dans le pays. C’est ce qu’a indi-
qué un communiqué de la Prési-
dence de la République.
Le Haut Conseil de Sécurité est
une instance qui joue un rôle clé
dans l’examen, l’analyse et la ges-
tion des menaces sur la sécurité et
la stabilité du pays. C’est lors de
ses réunions que les autorités pren-
nent des décisions et des mesures
afin de protéger les citoyens, les
infrastructures et les intérêts natio-
naux d’une manière générale. Le
Haut Conseil de Sécurité se réunit
périodiquement selon la conjonc-
ture et les événements. La dernière
réunion remonte au mois de jan-
vier dernier et elle a été consacrée
également à l’évaluation de la
situation générale du pays.

S. N.

iL avait en sa
possession des
arMes et des
Munitions
reddition d’un
terroriste aux autorités
militaires 
un terroriste lourdement
armé s’est rendu avant-hier aux
autorités militaires algériennes à
Bordj Badji Mokhtar dans l’extrê-
me sud de l’Algérie. C’est ce qu’a
indiqué le MDN dans un commu-
niqué publié hier.
« Dans le cadre de la lutte antiter-
roriste et grâce aux efforts des ser-
vices de sécurités de l’Armée
nationale populaire, un terroriste
s’est rendu dimanche 23 avril, aux
autorités militaires de Bordj-Badji
Mokhtar. Il s’agit du dénommé
«Kadir Khalifa» dit «Blech», qui
avait rallié les groupes terroristes
activant dans la région du Sahel en
2017 », indique le MDN.
Le terroriste avait en sa possession
un fusil mitrailleur (FMPK), un
pistolet mitrailleur de type Kalach-
nikov, trois chargeurs de muni-
tions, trois bandes de munitions
(FMPK) et un appareil de commu-
nication satellitaire, ainsi qu’une
quantité de munitions de différents
calibres et divers effets, selon le
MDN.
« Cette opération témoigne, une
fois encore du haut degré de vigi-
lance et de l’efficacité des unités
de l’Armée nationale populaire en
charge de la lutte contre le terroris-
me et de la sécurisation des fron-
tières », ajoute la même source.

S. N.

mALi

L’Algérie condamne les
attaques terroristes à Mopti

L’aLgérie a condamné fermement les
attaques terroristes dans la zone de Sévaré,
dans la région de Mopti, au centre du Mali,
ayant fait plusieurs victimes parmi les sol-
dats et des civils maliens. C’est ce qu’a
indiqué avant-hier dans la soirée un com-
muniqué du ministère des Affaires étran-
gères et de la Communauté nationale à
l’étranger. 
«L’Algérie condamne fermement les
attaques terroristes survenues, samedi 22
avril 2023, dans la zone de l’aéroport de
Sévaré, dans la région de Mopti (centre du
Mali), ayant fait plusieurs victimes parmi
les soldats et les civils maliens», précise le
communiqué.
«L’Algérie présente ses sincères condo-
léances au Gouvernement et au peuple
frère du Mali, assure les familles des vic-
times de sa compassion et souhaite un
prompt rétablissement aux blessés», note,
en outre, la même source.
«L’Algérie assure le peuple et le gouverne-
ment maliens de sa solidarité et de son
ferme soutien dans sa lutte contre le terro-
risme et réitère, une fois de plus, son appel
au renforcement des efforts pour l’éradica-
tion de ce fléau abject qui continue d’im-

pacter négativement la paix, la sécurité et
le développement dans le continent»,
conclut le ministère. Pour rappel, une
attaque contre un aéroport et un camp mili-
taire dans le centre du Mali a provoqué la
mort de dix civils, samedi dernier, selon le
gouvernement malien, qui affirme avoir
neutralisé plusieurs dizaines de terroristes.
Le même jour, trois soldats sont morts,
alors que leur hélicoptère s’est écrasé dans
un quartier résidentiel de la capitale.
Selon les autorités, 88 terroristes ont été
neutralisés lors de multiples incidents,
dans une vague de violence qualifiée de
regain « d’incidents terroristes perfides ».
Deux élus locaux et une source diploma-
tique ont désigné le lieu de l’attaque, près
de la localité de Sévaré, dans la région de
Mopti.
L’attaque a débuté vers 5 h 30 (locales et
GMT) et s’est achevée aux environs de 8 h,
selon des sources militaires et locales.
Quatre fortes explosions ont été entendues,
suivies de tirs à l’arme automatique, ont
raconté plusieurs personnes sur place. De
la fumée a également été aperçue près de
l’aéroport. L’armée malienne a depuis
repris le contrôle de la zone. Selon un élu

local, des militaires sénégalais de la
Minusma, la mission de l’ONU au Mali,
sont intervenus.
Le colonel Abass Dembele, gouverneur de
la région de Mopti, s’est rendu sur les lieux
de l’attaque, qualifiée par ses services d’ «
attaque à la voiture piégée » ayant visé une
« base aérienne » à Sévaré.
« Il a d’abord rendu visite aux blessés
admis à l’hôpital Somine Dolo avant d’al-
ler ensuite (...) dans la zone aéroportuaire
où le véhicule piégé bourré d’explosifs a
explosé sans atteindre sa cible », a indiqué
le gouvernorat.
De son côté, une source militaire malienne
à Sévaré a simplement évoqué « une
attaque terroriste ». « C’est une attaque
complexe qui a nécessité un véhicule piégé
et des techniques de guérilla », a déclaré
une autre source militaire.
Le Mali est en proie à la propagation du
terrorisme et aux violences de toutes sortes
depuis le déclenchement de rébellions dans
le nord du pays en 2012.
Il est dirigé depuis août 2020 par un exé-
cutif militaire, qui a rompu une alliance de
longue date avec la France et d’autres par-
tenaires occidentaux. S.O. Brahim



Le Ministre de l’Education nationale,
Abdelhakim Belabed, a rappelé la nécessi-
té de respecter les instructions visant à
assurer le succès de toutes les opérations
liées aux examens du BEM et du bacca-
lauréat. En effet, le ministre de l’Education
nationale, Abdelhakim Belabed, a mis
l’accent, lors de la rencontre de présenta-
tion de vœux à l’occasion de l’Aïd-el-Fitr
avec les cadres centraux du ministère, sur
la nécessité de respecter les instructions
visant à assurer le succès de toutes les opé-
rations liées aux examens de fin d’année
scolaire, a indiqué un communiqué rendu
public par le ministère.
M. Belabed a rappelé les étapes impor-
tantes à franchir avant la fin de l’année
scolaire dont les examens nationaux (BEM
et bac), insistant sur la nécessité de respec-
ter les instructions et les orientations pour
assurer le succès de toutes les opérations
liées à ces examens.
Le ministre a félicité le personnel du sec-
teur pour leurs «efforts», les exhortant à
«poursuivre le travail avec détermination
et abnégation pour promouvoir le secteur
de l’éducation nationale».
M. Belabed s’est, en outre, félicité des
«réalisations accomplies au profit de l’éco-
le algérienne grâce au soutien et à l’intérêt
accordé par l’Etat au secteur de l’éduca-
tion», saluant «la décision du président de
la République, Abdelmadjid Tebboune, en

faveur de l’école primaire et le recrute-
ment d’enseignants d’éducation physique
et sportive et la création d’une direction
générale des sports scolaires».
Pour rappel, le ministre avait précédem-
ment instruit les directeurs de l’éducation
de «contrôler toutes les opérations logis-
tiques et techniques» en coordination avec
les directeurs des antennes du Bureau
national des examens et concours. Il avait
aussi insisté sur la nécessité de faire «preu-
ve de prudence et d’exactitude» dans la
notification des notes d’éducation phy-

sique et sportive, ainsi que les conditions
d’exemption aux centres régionaux de col-
lecte pour réserver les notes. Enfin, il a
exhorté à fournir des «conditions confor-
tables aux candidats aux besoins spéci-
fiques», de bien choisir les chefs de centres
et d’autres opérations liées à ces deux exa-
mens.
Pour conclure, ce même communiqué
affirme que le ministre de l’Education
nationale, Abdelhakim Belabed, a évoqué
«les nouveautés» de la prochaine rentrée
scolaire, soulignant que «la concrétisation

des projets et programmes nécessite la
conjugaison des efforts et l’unification des
rangs pour la réalisation des objectifs
escomptés».
Le ministère de l’Education nationale avait
informé les candidats du BEM et du bac
2023 des dates de ces deux examens. En
effet, pour ce qui est du BEM 2023, l’exa-
men se déroulera du lundi 5 au mercredi 7
juin 2023, alors que concernant le bac
2023, l’examen se déroulera du dimanche
11 au jeudi 15 juin 2023.  

L. L.
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La gestion des déchets à
Tizi Ouzou est catastrophique.
Ce ne sont pas moins de dix
points noirs enregistrés rien
qu’au niveau des différentes
entrées de la ville de Tizi
Ouzou. Par point noir, il faut
entendre décharge sauvage.
C’est ce qu’a souligné, hier,
Ali Hamag, directeur de
CODEM, sur le plateau de
Radio Tizi Ouzou. Notons que
la sonnette d’alarme sur le
CET de Oued Falli, qui est

sursaturé, a été tirée depuis
longtemps, sans pour autant
que les parties concernées ne
songent à trouver une solution
adéquate au problème.
Il convient de rappeler que le
CET de Oued Falli
réceptionne quotidiennement
20 tonnes d’ordures
ménagères. Aussi, la question
fondamentale qui se pose à
présent est de savoir si les
pouvoirs publics comptent
vider ce CET de Oued Falli

pour pouvoir réceptionner les
déchets pendant un certain
nombre d’années ou
comptent-ils en construire un
autre. Et s’ils optent pour cette
deuxième solution, quel site
comptent-ils choisir pour y
installer le nouveau CET ? Par
ailleurs, si c’est l’option d’un
autre site qui est retenue,
réussiront-ils à l’imposer à la
population ? Difficile de
répondre à cette question
lorsqu’on sait que les citoyens

sont très réticents quant à
l’installation d’un CET non
loin de leurs habitations. 
Ce qui est certain, c’est que si
rien n’est fait quant à la
gestion et au traitement des
ordures ménagères, le risque
d’une épidémie n’est, hélas,
pas à écarter. Le risque est
accentué par le rallongement
de la saison chaude, laquelle
signifie aussi disette en eau.

De notre bureau,
Saïd Tissegouine

Bem et BAc 2023 

Appel au respect des instructions

tizi oUzoU 

Alerte sur la gestion des déchets 

«L’adoption du système
d’évaluation des
acquis de l’enseigne-

ment primaire permettra de don-
ner une description précise des
capacités de l’élève sans recourir
à la notation», a indiqué hier le
directeur de l’enseignement pri-
maire, Mohamed Dhifallah, sou-
lignant que ce système permettra
d’assurer aussi une bonne prépa-
ration des élèves pour les cycles
de l’enseignement moyen et
secondaire.
Mohamed Dhifallah a tenu à
mettre en avant les points positifs
de ce nouvel examen, précisant
que ce dernier permettra de
mieux cerner les connaissances
réellement acquises par les élèves
au-delà de la démarche exclusi-
vement assise sur les systèmes de
notation. Le but est aussi, selon
lui, de procéder à une évaluation
globale de toutes les matières
scolaires, étant donné que leurs
compétences sont liées au profil
de fin d’études prévu dans le pro-
gramme d’études pour ce cycle
d’enseignement, et en même
temps de travailler à corriger les
lacunes constatées chez l’élève
avant son admission au niveau
supérieur.
En outre, selon M. Dhifallah,
cette évaluation permet égale-
ment de procéder à une évalua-
tion fonctionnelle en passant des
fonctions de tri et de classement
aux fonctions de réalisation et de
diagnostic.
Dans le même contexte, il a sou-
ligné que cette évaluation est
obligatoire et préventive, de sorte

qu’un cahier pédagogique
accompagnera l’apprenant lors-
qu’il passera au stade de l’ensei-
gnement moyen dans lequel il
consigne toutes les difficultés
qu’il a enregistrées pour faciliter
le travail de l’enseignant au col-
lège. «Cette nouvelle méthode
d’évaluation tire sa légitimité du
programme de réforme du sec-
teur de l’éducation nationale,
conformément aux engagements
du président de la République,
Abdelmadjid Tebboune, relatifs à
l’amélioration de la qualité de

l’enseignement et à la réforme du
système d’évaluation et d’orien-
tation», a-t-il indiqué. 
Selon le responsable, cette éva-
luation se déroule normalement,
en classe et en présence de l’en-
seignant de l’élève, ce qui met
l’élève à l’aise et lui évite d’em-
blée l’échec dans son parcours
scolaire. Il s’agit là aussi d’une
évaluation locale à dimension
nationale visant à éloigner les
élèves et leurs parents de toute
pression. Par ailleurs, et concer-
nant l’examen dans son ancienne

version, M. Dhifallah a
affirmé que son adoption a eu des
répercussions négatives sur le
niveau des élèves. Parmi les
points négatifs, le responsable a
cité, entre autres, le taux élevé de
redoublements en première année
de l’enseignement moyen, ce qui
a provoqué une augmentation du
nombre d’abandons du système
scolaire.  
M. Dhifallah a fait savoir que les
études menées à cet égard ont
confirmé que ces résultats sont
dus au système d’évaluation

adopté à la fin de l’enseignement
primaire, qui se limite à attribuer
une note qui ne reflète pas le
niveau de l’élève et les compé-
tences prévues par les pro-
grammes scolaires. 
Il a tenu à préciser que ce systè-
me est aujourd’hui adopté car
l’ancienne méthode d’examen ne
jouait pas son rôle éducatif
d’évaluation puisqu’elle concer-
nait seulement trois matières, à
savoir l’arabe, les mathématiques
et le français, et ce parmi les 8
matières qui contribuent toutes à
la réalisation de l’évaluation glo-
bale des élèves. «Cela a conduit à
l’enregistrement d’échecs à partir
de la première année, avec un
taux estimé à 20 %», a-t-il ajouté. 
Le représentant du ministère de
l’Education a fait savoir que «la
nouvelle évaluation concerne
toutes les matières et dépend du
développement de la faculté de
compréhension et d’intelligence.
Elle se concentre également sur
l’évaluation orale pour la premiè-
re fois dans l’histoire de l’éduca-
tion en Algérie, ce qui permet la
collecte de données réelles du
niveau réel de l’élève».
Dans ce contexte, et en prépara-
tion de l’organisation de l’exa-
men de fin de cycle primaire
selon le nouveau système d’éva-
luation, Mohamed Dhifallah a
indiqué que «le ministère a com-
mencé à organiser des cours de
formation, au début de cette
année, pour plus de 80 000 ins-
tructeurs, dont des inspecteurs et
des directeurs d’école».

Lynda Louifi

exAmeN d’évALUAtioN AU PrimAire 

Le ministère rassure les parents d’élèves
Le ministère de l’Education nationale a rassuré les parents sur l’efficacité du système d’évaluation des acquis au cycle primaire,

qui a été adopté à partir de la rentrée scolaire en cours, d’autant qu’il ne dépend pas de la mémorisation et qu’il permettra
une «description précise» des capacités de l’élève sans recourir à la notation.
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Le manque de pluviosité pourrait
perturber l’année agricole en cours,
notamment pour certaines cul-
tures pluviales annuelles straté-

giques comme celle des céréales. Des agri-
culteurs ont déjà exprimé leur inquiétude
dans la mesure où que cette situation
risque d’avoir des impacts négatifs sur les
rendements des céréales. 
Contacté par le Jeune Indépendant, Moha-
med Meddi a d’abord mis l’accent sur la
caractérisation climatique de la partie
Algérie du Nord en déclarant : «Celle-ci
est caractérisée par un climat méditerra-
néen avec un hiver relativement froid et
pluvieux et un été chaud et sec. La pluvio-
métrie annuelle atteint 400 mm à l’Ouest,
700 mm au Centre et 1 000 mm à l’Est. Ce
type de climat se retrouve également dans
les chaînes de l’Atlas tellien où l’on enre-
gistre des totaux allant de 800 à 1 600 mm
sur les sommets de l’Est, alors que les
valeurs sont plus faibles au Centre (700 à
1 000 mm) et à l’Ouest (600 mm). Dans
les plaines de l’Atlas tellien, les précipita-
tions varient entre 500 mm à l’Ouest, 450
mm au Centre et 700 mm à l’Est.» 
Le professeur a ensuite expliqué que «le
secteur agricole est largement dépendant
de la disponibilité des ressources en eau,
ce qui le rend encore plus vulnérable au
changement climatique. En Algérie, la
consommation d’eau dans le secteur agri-
cole est d’environ 7 milliards de m3/an, où
elle représente 70 % de la consommation
nationale totale». Il a indiqué que «les pro-
jections climatiques confirment la réduc-
tion des précipitations et la hausse des
températures, ce qui affecte la disponibili-
té des ressources en eau à moyen et à long
terme, d’où la nécessité de trouver des
moyens de mobiliser des ressources en eau
supplémentaires (conventionnelles et non
conventionnelles) pour répondre à une
demande toujours croissante».
Faisant un état des lieux des ressources en
eau dont dispose l’Algérie, M. Meddi a
précisé que «L’Algérie compte parmi les
pays où la disponibilité en eau par habitant
est en deçà du seuil critique fixé par la
Banque mondiale (1 000 m3/hab/an). Les
ressources en eau sont évaluées à 19 mil-
liards de m3 (correspondant à environ 600
m3/hab/an)».

des aMénageMents coûteux 

Dans le même sillage, il a ajouté que la
«mobilisation des eaux est confrontée à
certains problèmes, notamment la réparti-
tion spatiale des ressources en eau superfi-
cielles qui impose des transferts impor-
tants pour satisfaire les besoins des régions
moins pourvues. Ces aménagements et ces
opérations de mobilisation des eaux coû-
tent de plus en plus cher». Selon lui, il est
question également de la réduction de l’ef-
ficacité des barrages réservoirs par la forte
évaporation qui affecte les plans d’eau (en
Algérie, les retenues évaporent de 1,3 à 2,2
m/an et le problème d’envasement (32
millions m3/an pour 52 barrages d’une
capacité initiale de 5,2 milliards de m3).
Poursuivant dans le même ordre d’idées, le
spécialiste en hydraulique a ajouté que «le
taux de déperdition dans les réseaux d’ali-
mentation en eau potable varie de 30 à
40 %».

S’étalant davantage sur les ressources en
eau, Mohamed Meddi a souligné que «le
nombre de grands ouvrages de mobilisa-
tion actuellement en exploitation est de 75
pour une capacité globale de 8,11 milliards
de m3 d’eau. A la fin des réalisations du
programme en cours, ils devraient être 84
en 2026, pour une capacité de stockage
évaluée à 8,4 milliards de m3».
Il a ajouté qu’»en matière de mobilisation
par les petits barrages et retenues colli-
naires, on dispose de 572 ouvrages réalisés
dans le cadre des différents programmes
décentralisés, d’une capacité totale de 206
millions de m3 et 40 ouvrages en cours de
réalisation d’une capacité de 25 millions
de m3 destinés à l’irrigation».
En ce qui concerne les eaux souterraines, il
a expliqué que «les volumes exploités sont
de l’ordre de 80 % des ressources poten-
tielles renouvelables. Les réserves des
nappes du Sahara sont énormes mais les
apports d’eau à partir de l’Atlas saharien
ne contribuent à leur renouvellement que
dans une faible proportion. Le caractère
«non renouvelable» de cette ressource et
les contraintes physiques et géologiques
qui caractérisent ces systèmes en font un
patrimoine fragile, nécessitant une gestion
rationnelle pour sa durabilité». M. Meddi a
ajouté : «La forte croissance urbanistique
et démographique, les changements clima-
tiques et la gestion actuelle des ressources
en eau vont très prochainement aggraver
notre situation de stress hydrique. Plu-
sieurs spécialistes affirment que la deman-
de en eau potable pourrait dépasser facile-
ment dans la prochaine décennie les 4 mil-
liards de m3/an». 
Il a révélé que «d’après le ministère des
Ressources en eau (2019), les besoins
annuels en eau à l’horizon 2030 devront
s’élever à 12,9 milliards de m3 pour une
population avoisinant les 50 millions de
personnes, contre 10,4 milliards de m3
actuellement. Les besoins annuels prévus à
l’horizon 2030 sont répartis comme suit : 4
milliards de m3 pour l’AEP (contre 3,3
milliards de m3 actuellement), 8,3 mil-
liards de m3 pour l’agriculture (contre 6,8
milliards de m3 actuellement), 0,6 milliard

de m3 pour l’industrie (contre 0,3 milliard
de m3 actuellement)». 
Le Pr Meddi a fait savoir que les besoins
en eau d’irrigation constituent le réel défi
pour assurer une certaine sécurité alimen-
taire, sachant que les superficies irriguées
sont passées de 164 000 hectares en 1962
à 1 300 000 hectares et passeront à moyen
terme à 2 000 000 hectares (ONID 2020).
Ceci va nécessiter des volumes supplé-
mentaires à mobiliser. 

deux scénarios extrêMes se
présentent en agricuLture 

En agriculture, M. Meddi a présenté deux
scénarios extrêmes. Le premier avec peu
de changement dans les efficiences, une
extension moyenne des surfaces irriguées
et le maintien des spéculations actuelles ;
la demande en eau d’irrigation serait alors
de 15,4 milliards de m3. Le second scéna-
rio consiste à améliorer des efficiences (80
%), une extension des surfaces jusqu’à 2
000 000 ha et le développement de cul-
tures céréalières et fourragères ; la deman-
de en eau d’irrigation serait supérieure à
20 milliards de m3. Il a affirmé que «ces
chiffres montrent l’importance de la
demande en eau dans le futur par les diffé-
rents utilisateurs».
Par ailleurs, le Pr Meddi a mis en avant la
politique à entreprendre pour assurer la
sécurité alimentaire et le confort hydrique
des citoyens. A ce propos, il a évoqué «la
sécurité alimentaire du pays et garantir le
confort hydrique des citoyens ainsi que le
développement économique nécessitant
des mécanismes et des outils modernes
capables de mobiliser et protéger les res-
sources en eau pour pouvoir subvenir aux
différents besoins». 
Il a ajouté : «Pour permettre aux services
concernés par la gestion des ressources en
eau de répondre aux défis futurs, il est pri-
mordial de repenser la manière de faire
actuelle dans la gestion, la mobilisation et
la protection de ces ressources, limitées
avec l’introduction des nouvelles techno-
logies dans la gestion intégrée et la pré-
vention. 

vers d’autres aLternatives 

Selon M. Meddi, «pour réduire le gaspilla-
ge et accroître les ressources en eau de
l’Algérie pour une utilisation adéquate, il
faudrait faire baisser les pertes en AEP,
évaluées à 30 % actuellement, à 20 % à
l’horizon 2030». Il a noté également dans
ce sens «la nécessité de faire baisser les
volumes d’eau réservés à l’irrigation».
«L’importance des volumes d’eau utilisés
en agriculture montre que les potentiels
d’économie d’eau sont les plus élevés ; ils
peuvent être de l’ordre de 20 à 25 %. Avec
une économie de 20 %, c’est-à-dire 1,4
milliard de m3, la moitié de la population
algérienne pourrait être alimentée en eau
potable et les volumes récupérables pour-
raient irriguer 300 000 ha de terres plan-
tées supplémentaires, soit 30 % de la sur-
face totale irriguée», d’après le MRE.
D’autres mesures ont été proposées par le
spécialiste de l’hydraulique, à savoir l’uti-
lisation des eaux usées traitées, indiquant
que «les stations d’épuration des eaux
usées (STEP) installées peuvent traiter jus-
qu’à un milliard de m3/an dans le futur.
Cette ressource d’eau non conventionnelle
constitue un apport supplémentaire consi-
dérable pour l’irrigation et pourra facile-
ment couvrir plus de 200 000 ha».
S’agissant des défis auxquels l’Algérie est
confrontée dans le cadre de cette même
politique à laquelle le spécialiste a appelé,
ce dernier a expliqué qu’»ils sont mul-
tiples, en commençant par la croissance
démographique, qui devrait atteindre 51
millions en 2030 (bulletin n°776 de
l’ONS). 
Les besoins en eau potable dépasseront
alors les 7,5 milliards de m3, avec une
dotation de 150 l/j/hab. de ce fait, les 4
milliards prévus dans le programme sont
loin de couvrir les besoins. 
Le défi crucial est donc fournir à l’irriga-
tion les besoins nécessaires pour garantir
une productivité maximale et assurer ainsi
la sécurité alimentaire des périmètres irri-
gués qui devront atteindre 2 millions
d’hectares à moyen terme. 

Samia Acher 

moHAmed meddi, ProFesseUr à L’ecoLe NAtioNALe sUPérieUre
d’HydrAULiqUe, AU JEUNE INDÉPENDANT :

«La gestion des ressources en eau
est un défi stratégique»

La mobilisation et la gestion des ressources en eau constituent un défi stratégique auquel est confrontée l’Algérie afin d’assurer
son existence, sa sécurité alimentaire et la préservation des ressources pour les générations futures. C’est ce qu’a déclaré

au Jeune Indépendant Mohamed Meddi, professeur à l’Ecole nationale supérieure d’hydraulique de Blida. 
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Quelles perspectives du cours 
des hydrocarbures et les impact 

de la stratégie des Brics ?
professeur des universités, expert
international docteur d’etat 1974-

abderrahmane MeBtouL

selon le rapport du FMI d’ avril
2023,   dans un contexte caractéri-
sé par les perturbations du secteur

financier, le niveau élevé de l’inflation, le
relèvement des taux d’intérêts des banques
centrales, les tensions en Ukraine, en Asie(
Taiwan) ,   l’héritage de trois années de
pandémie de COvID-19 et les impacts de
l’émergence des BRICS sur   la nouvelle
reconfiguration géostratégique mondiale ,
les perspectives de l’économie mondiale
sont incertaines. Cela  a un impact sur
le  développement de bon nombre de pays
en voie de développement, les pays
pauvres mais  également  des mono expor-
tateurs de matières premières brutes dont
ceux dépendant du  cours des hydrocar-
bures  .

1.-Sous l’effet des perturbations des
chaînes d’approvisionnement et de l’ac-
centuation des tensions géopolitiques, les
risques ainsi que les éventuels bienfaits et
désavantages de la fragmentation géoéco-
nomique se retrouvent au cœur du débat de
politique économique. L’inflation globale
mondiale devrait passer  de 8,7 % en 2022
à 7 % en 2023  mais pour la plupart des
pays, l’inflation ne devrait pas revenir à
son niveau d’ avant 2025. Le PIB en 2022
des USA (24796 milliards de dollars , la
Chine 18460 milliards de dollars ( 72% du
PIB des BRICS) et l’Europe 17180 y com-
pris le Royaume Uni accaparent plus de
60% du PIB mondial estimé à 100.000
milliards de dollars en 2022 alors que le
PIB de l’ensemble du continent africain
approche les 2980 milliards de dollars,
extrapolé en 2027 à 4600 milliards de dol-
lars, sous réserve de l’impulsion de la zone
d libre échange et d’une plus forte intégra-
tion sous régionales existant des Afriques
et non pas une Afrique, ( 11/12% actuelle-
ment) , un PIB largement inférieur à celui
d’un seul pays l’Allemagne 3867 milliards
de dollars , restent donc un long chemin à
parcourir D’après les prévisions de réfé-
rence, la croissance devrait ralentir de 3,4
% en 2022 à 2,8 % en 2023, avant de s’éta-
blir à 3,0 % en 2024. Les pays avancés ont
eu 2,7% de taux de croissance en 2022 et
une prévision de 1,3% en 2023 dont : les
USA 3,4% en 2022  et 2,8% en 2023, la
zone euro 3,5% en 2022 et 0,8% en 2023
dont les deux locomotives 1,8% en 2022 et
négatif en 20323 moins 0,1% pour l’Alle-
magne et 2,6% en 2022 e t0,7% pour la
France. Pour les pays émergents et pays à
revenus intermédiaires nous avons 3,9%
en 2022 et taux identique en 2023 et les
pays en voie de développement 5,0  en
2022 et 4,7% en 2023 et pour les locomo-
tives des pays émergents nous avons la
Chine 3,0% en 2022 et 5 ;2% en 2023,
mais loin des taux de croissance de 7/8%
du passé pour absorber la demande d’em-
ploi du fait de la forte croissance démo-
graphique. Pour d’autres pays clefs nous
avons : l’Inde 6;8% en 2022 et 5,2% en
2023, la Russie 2 ;1% en 2022 et 0,7% en
2023, le Brésil 2,9% en 2022 e t0,9% en
2023, le Mexique 3 ;1% en 2022 et 1,8%
en 2023 , le Nigeria 3,3% en 2022 et 3,2%
en 2023 et l’Afrique du Sud 2,0% en 2022
et 0,1% en 2023. Cette situation caractéri-
se le système financier international , avec

la faillite de banques américaines spéciali-
sées dans les crypto-monnaies dont la Sili-
con valley Bank (SvB), la «banque de la
tech» et de Signature Bank, également
proche du monde des cryptos. , la faillite
du Crédit Suisse, qui compte parmi les 30
plus importantes banques du monde afin
d’éviter un impact systémique, la Banque
nationale suisse (BNS), ayant accepté de
débloquer des liquidités pour 100 milliards
de dollars en faveur de Crédit Suisse dans
le cadre de l’accord du rachat par UBS  fin
mars 2023 et récemment de nouveaux
scandales financiers touchant cinq établis-
sements bancaires français : la Société
générale, BNP Paribas, Natixis, HSBC et
Exane, une filière de la BNP Paribas spé-
cialiste des investissements financiers
avec une fraude fiscale estimée provisoire-
ment à plus de 150 milliards d’euros ,  a
amplifié l’endettement des Etats sous la
pression sociale  où le  montant total de la
dette mondiale publique et privée est esti-
mé en 2022 à environ 300 000 milliards de
dollars, contre 226.000 en 2020 un peu
moins de la moitié par des dettes d’état,

2.-  Le relèvement des taux d ‘intérêts des
banques centrales pour juguler l’inflation
outre l’effet du risque d’accélérer le  ralen-
tissement de l’économie , le renchérisse-
ment des prêts,  a fait exploser le montant
des dettes extérieures  de bon nombre de
pays en voie de développement.  Environ
60 % des pays les plus pauvres sont actuel-
lement exposés à un risque élevé de suren-
dettement ou déjà surendettés, surtout sur
le   continent Afrique fortement connectée
à l’économie mondiale à travers ses
importations et ses exportations accen-
tuant la dette où selon   le rapport de la
Banque mondiale sur la dette extérieure
2022, à fin 2021, le stock de la dette exté-
rieure totale des pays du continent s’est
établi à 1074 mds de dollars, dont 790 mds
contractés par les pays d’Afrique subsaha-
rienne et 284 mds par les pays africains de
la région Mena (Moyen-Orient et Afrique
du Nord .  Pour le FMI le  volume de la
dette extérieure des pays à revenu faible et
intermédiaire a globalement augmenté de
5,3 % en 2020 pour atteindre 8 700 mil-
liards de dollars  et selon la CNUCED, les
pays en développement avaient   besoin de
310 milliards de dollars pour assurer le
service de leur dette publique extérieure en
2022.  La Chine était  le principal prêteur
bilatéral des pays IDA fin 2021 avec 49 %
de leur encours de dette bilatérale, contre
18 % en 2010 ce qui explique pour ce pays
la réticence de   la restructuration  de la
dette des pays en situation de surendette-
ment, sans un accord global de toutes les
institutions internationales.  Selon une
étude de BSI de 2022, la remontée des
taux d’intérêt aux Etats-Unis aurait des
répercussions pour les économies émer-
gentes (sorties de capitaux, dépréciation
des taux de change, etc.). Toutefois, cer-
tains pays semblent plus exposés que
d’autres et des  pays qui ne parviendront
pas à contenir les pressions inflation-
nistes.  Avec des taux d’intérêt réels néga-
tifs pourraient être relativement plus affec-
tés (Turquie, Argentine, Nigeria) et
des  pays avec des besoins de financement
externe élevés seraient plus sensibles au
resserrement des conditions de finance-
ment (Géorgie, Tunisie, Sénégal, Kazakhs-
tan). Des pays qui dépendent fortement

des flux d’investissement volatils (Amé-
rique Latine, Afrique du Sud) et où ces
flux constituent une source importante
pour alimenter les réserves de change
seraient particulièrement vulnérables
(égypte, République Tchèque) et
des  pays avec des taux de change suréva-
lués (Egypte, Chine, Inde) pourraient éga-
lement voir leurs devises se déprécier en
2022.

3.- L’annonce du risque d’une récession de
l’économie mondiale  par le FMI, le  poids
croissant  des BRICS et les tensions
actuelles entre la  Russie/Ukraine/Occi-
dent  et   les USA/ Chine concernant Tai-
wan  en Asie  risquent de bouleverser toute
la carte géopolitique  du monde. C’est
ainsi que le monde  devrait connaître un
grand bouleversement à  travers le poids
croissant  des BRICS,  composés de cinq
pays, où le  pour 2021,   le  PIB de
la  Chine est 18460 milliards de dollars  et
des réserves change de plus de 3000 mil-
liards de dollars,( plus de 60% des expor-
tations  se faisant en 2022 avec les USA et
l’Europe environ 12% avec la Russie
)  le  Brésil, est de 1608 milliards de dol-
lars, la Russie  1750 milliards de dollars  ,
l’Inde 3250 milliards de dollars ,   l’
Afrique du Sud, 420 milliards de dol-
lars Nous avons au total pour 2021 un PIB
des Brics de 25 498 milliards de dollars, la
Chine représentant 72,54%, étant large-
ment leader au sein de cette organisation.
Au total, les Brics représentent 45% de la
population de la planète et près du quart de
sa richesse. Paradoxe, ayant été à l’origine
de plus de 50% de la croissance écono-
mique mondiale au cours des dix dernières
années, les Brics sont faiblement représen-
tés dans les organisations internationales,
mais devant souligner que si le G7 a une
idéologie sensiblement commune, européo
centriste,  au niveau des BRICS les  diffé-
rentes pays ont des  systèmes politiques et
socio économiques différents mais avec un
objectif commun  favoriser le co-dévelop-
pement, se fondant sur le respect du choix
souverain du système politique et écono-
mique de chaque nation, tenant compte de
son histoire et de son anthropologie cultu-
relle. L’action des Brics a permis de soule-
ver des problèmes jusque-là ignorés par
les pays développés dans un esprit dépassé
de domination, comme le déséquilibre de
l’économie mondiale, qu’il ne peut y avoir
de développement global sans le dévelop-
pent et de prospérité de la majorité des
pays en voie de développement, proposant
de créer un partenariat global fondé sur le
dialogue productif par une compréhension
mutuelle et une coordination des efforts
entre le Nord le Sud afin de résoudre les
nombreux défis de notre monde. C’est
pour échapper à la dépendance de l’hégé-
monie du dollar qui  constitue encore la
principale monnaie internationale où selon
le FMI le dollar représentait à la fin de
2021 près de 59% des réserves mondiales
de change , sa part  s’étant tendancielle-
ment depuis 1999, où il représentait 71%
des réserves de change mondiales avec
une  part de l’Euro qui est passée  de 19%
à 21% durant cette période, que les Brics
ont décidé de créer une nouvelle banque
de développement avec la nomination
récente  à la tête de cette banque de l’an-
cienne présidente du Brésil, montrant son
importance et ce à travers la contribution

des banques centrales des Brics, une partie
des réserves de devises étrangères pourrait
être concentrée, de même, par l’émission
d’emprunts sur le marché financier inter-
national, pour servir au développement
des Brics. Avec les nouvelles candidatures
2023 selon la formule proposée par la
Chine, le Brics+  incluant environ 12 pays
qui ont postulé tant en tant qu’observateur
ou membre plein , dont l’Algérie, le
Mexique- l’Arabie Saoudite; - l’Argenti-
ne  - le Nigeria  - les Emirats arabes unis -
l’Egypte - l’Iran., nous aurons un accrois-
sement de population de 674 millions
d’habitants qui s’ajoutent à ceux des Brics
et un rajout au PIB de 6551 milliards de
dollars passant de 25% en 2022 à environ
30% du PIB mondial. Mais pour l’instant,
entre 2022/2023, les USA et l’Europe, y
compris la Grande Bretagne, pour moins
d’un milliard d’habitants accaparent sur un
PIB mondial de 100 000 milliards de dol-
lars en 2022, environ 40% du total (voir
notre interview  à Radio Algérie Interna-
tionale  du 21 avril 2023  qui est le pro-
longement  de nos  contributions à l’Ame-
rican Herald Tribune USA août 2019, en
anglais, l’Algérie face aux les nouveaux
enjeux géostratégiques mondiaux et mars
2023 Financial Afrik Paris/ Dakar, l’im-
pact sur les relations internationales des
Brics).
4.-Concernant l’impact de la crise mondia-
le sur le cours des hydrocarbures , l’Algé-
rie dépendante à 98% de ses ressources en
devises  des hydrocarbures ,y compris les
dérivées représentant plus de 60%
,incluses  de la rubrique hors hydrocar-
bures,   est attentive  à la croissance de
l’économie mondiale principal détermi-
nant du cours des hydrocarbures  ainsi que
du futur modèle de consommation énergé-
tique qui se dessine entre 2023/2030( éner-
gie renouvelables, hydrogène vert). déci-
sion récente de certains pays de +d’une
réduction d’environ 1.700.000 barils/j y
compris la Russie  a eu un effet de stabili-
sation relatif,  qui sont des décisions indi-
viduelles   n’ engageant pas  les 23 pays de
l’organisation, qui avait atteint  le plancher
de 70/72 dollars le cours du Brent aupara-
vant.  
Cependant ,étant illusoire  de prévoir un
baril à plus de 100 dollars, sauf tensions
géostratégiques imprévisibles en 2023
(voir notre interview à la télévision inter-
nationale ALG24 15/04/2023)  les inves-
tisseurs anticipant de nouvelles hausses de
taux d’intérêt de la part des banques cen-
trales américaine et de la banque euro-
péenne pour combattre l’inflation, une
croissance loin des attentes de l’économie
chinoise et indienne , ce qui pourrait peser
sur la croissance et la demande de brut , le
cours ayant  fluctué après cette décision
entre 82/825 dollars le Brent pour clôturer
le 21 avril 2023 ) 81,49 dollars le Brent  et
à 77,78 dollars le Brent   avec un cours
euro/ dollar 1,0978, dont l’appréciation
récente a eu un impact à la baisse entre 2/3
dollars. Quant au cours du gaz sur le mar-
ché libre après avoir été coté au lendemain
de la guerre en Ukraine à 250/300 dollars
le mégawattheure, la cotation entre mars et
avril 2023 fluctue entre 48/55 dollars le
mégawattheure ; ainsi le prix du MWh en
France sur le marché du PEG est de 43,28
€/MWh en mars 2023, contre 50,678
€/MWh en février 2023, soit  une baisse
de  14,60%.
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PALestiNe

Des dizaines de colons prennent
d’assaut la mosquée Al-Aqsa

Des dizaines de colons ont pris d’assaut lundi, les cours de la mosquée d’Al Aqsa, sous la protection de la police sioniste, a rapporté
l’agence de presse palestinienne Wafa.

Plusieurs éléments de la police d’oc-
cupation sioniste se sont introduits
dans la mosquée du coté de Bab Al-

Rahma, ont coupé ses fils électriques pour
la deuxième fois consécutive et empêché
les gardes d’Al-Aqsa d’y entrer, précise
Wafa qui cite l’un de ses correspondants
sur place.
Les colons ont intensifié leurs incursions à
Al-Aqsa depuis le matinée de ce lundi,
ajoute la même source, relevant que des
groupes successifs se sont introduits dans
la mosquée et ont exécuté des rituels tal-
mudiques au moment où la police d’occu-
pation s’est déployée à l’intérieur de ce
lieu saint et à ses portes. Samedi, des
éléments de la police sioniste s’étaient déjà
introduits dans l’enceinte d’Al-Aqsa et
détruit des installations électriques, en vio-
lation du caractère sacré de la mosquée. 
L’Organisation de la coopération isla-
mique (OCI) a condamné «avec force» la
poursuite des agressions sionistes contre
les lieux sacrés dans la ville sainte d’El-
Qods occupée notamment l’incursion et la
profanation menées récemment par la poli-
ce d’occupation contre la zone de prière de
Bab al-Rahma de la mosquée al-Aqsa.
Dans un communiqué publié dimanche
soir, l’OCI a dénoncé aussi «le hissage du
drapeau sioniste sur le toit et les murs de la
mosquée Ibrahimi dans la ville d’al-Khalil
en violation flagrante du droit internatio-
nal, des conventions de Genève et des
résolutions de la légitimité internationale».
Ces pratiques menées par l’occupant sio-
niste, constituent également, poursuit
l’OCI, «une provocation des sentiments
des musulmans du monde entier»
«L’OCI a imputé aux autorités de l’occu-
pation sioniste l’entière responsabilité des

conséquences de ces agressions quoti-
diennes contre les lieux sacrés» en Palesti-
ne occupée, appelant la communauté inter-
nationale à «assumer ses responsabilités
pour mettre fin aux violations sionistes
répétées susceptibles de raviver la tension
et l’instabilité dans la région», selon le
communiqué. 
Les forces d’occupation sioniste ont procé-
dé, lundi, à l’arrestation de 15 palestiniens
dans différents gouvernorats relevant de la

Cisjordanie occupée, a rapporté l’agence
de presse palestinienne Wafa.
Selon des sources sécuritaires et locales
citées par Wafa, quatre Palestiniens du vil-
lage de Yaabad et de Kafr Koud ont été
arrêtés par les forces d’occupation qui ont
perquisitionné et saccagé leurs maisons.
A Naplouse l’armée sioniste a appréhendé
six Palestiniens après avoir pris d’assaut
plusieurs quartiers de la ville, ajoute Wafa,
qui a également fait état de l’arrestation de

cinq Palestiniens dans la ville d’El Khalil. 
A noter que, l’armée d’occupation sioniste
procède quotidiennement à des arresta-
tions dans les villes et les localités de la
Cisjordanie occupée et dans la ville d’El
Qods sous divers prétextes.  

R. I.

gUiNée éqUAtoriALe

L’épidémie de virus de Marburg a désormais fait 12 morts 
Les autorités sanitaires de Guinée
équatoriale ont indiqué ce lundi 24 avril
2023 que l’épidémie de virus de Marburg
avait fait 12 morts dans le pays. Cette
maladie, proche de celle provoquée par le
virus Ebola, a un taux de létalité de près de
90 %.
Le nouveau bilan provisoire de l’épidémie
de maladie à virus de Marburg qui sévit
depuis plus de trois mois en Guinée équa-
toriale s’établit à 12 morts, selon un nou-
veau bilan confirmé du ministère de la
Santé confirmé ce lundi 24 avril 2023.
Le dernier décès recensé par les autorités

dues à l’épidémie de ce virus cousin
d’Ebola et presque aussi meurtrier que lui
remontait au 11 avril.
Au 21 avril, « il y a eu 17 cas et 12 décès
depuis le début de l’épidémie », a indiqué
le ministère de la Santé dans un rapport
présentant les données épidémiologiques
de la maladie à virus de Marburg.
Au total, 116 cas contacts font l’objet d’un
suivi, contre 385 le 11 avril, et 1 427 per-
sonnes ont été cas contacts depuis le début
de l’épidémie, selon la même source.
Les cas recensés de cette fièvre hémorra-
gique ont débordé de la province de Kié-

Ntem (Est) où elle avait provoqué les pre-
miers décès connus le 7 janvier, jusqu’à
toucher Bata, la capitale économique de ce
petit pays d’Afrique centrale, qui
concentre la majorité des cas positifs
confirmés (11 sur 17), selon les autorités.
Il y a près d’un mois, l’Organisation mon-
diale de la santé (OMS) avait appelé la
Guinée équatoriale à lui signaler les cas de
virus de Marburg en raison de craintes de
contaminations plus répandues qu’annon-
cées. L’agence onusienne s’alarmait d’une
potentielle « épidémie à grande échelle »,
pouvant affecter notamment le Gabon et le

Cameroun voisins. Le virus de Marburg se
transmet à l’homme par les chauves-souris
frugivores et se propage dans l’espèce
humaine par contact direct avec les fluides
corporels des personnes infectées, ou avec
les surfaces et les matériaux. Le taux de
létalité peut atteindre 88 %.
Il n’existe aucun vaccin ou traitement anti-
viral approuvé pour traiter le virus. Cepen-
dant, les soins de soutien – réhydratation
par voie orale ou intraveineuse – et le trai-
tement des symptômes spécifiques aug-
mentent les chances de survie. 

R. I.

ALLemAgNe 

L’économie s’est mieux portée au premier trimestre 2023 
L’éconoMie allemande devrait pro-
gresser au premier trimestre grâce au
rebond de la production industrielle, a
estimé la Bundesbank dans son rapport
mensuel publié lundi, revenant ainsi sur
sa prévision antérieure d’une légère
contraction.
«L’économie allemande s’est mieux por-
tée au premier trimestre 2023 que ce qui
était prévu il y a un mois et l’activité est
susceptible d’avoir repris quelque peu», a
déclaré la Bundesbank précisant que

«l’industrie s’est redressée plus forte-
ment que prévu». L’Allemagne a été à la
peine pendant la majeure partie de 2022 à
cause des conséquences sur son impor-
tant secteur industriel de la hausse des
prix de l’énergie, mais un léger redresse-
ment est en cours depuis que les prix du
gaz ont chuté.
Le léger optimisme de la banque centrale
concorde avec les résultats de plusieurs
enquêtes suggérant une légère augmenta-
tion du produit intérieur brut même si la

croissance pourrait rester inférieure à la
tendance pendant un certain temps.
Hormis la baisse des prix du gaz, la pre-
mière économie d’Europe profite de
l’amélioration des goulets d’étrangle-
ment de l’offre, de la demande automobi-
le et aussi dans la construction.
Les commandes industrielles ont récem-
ment augmenté, ce qui pourrait suggérer
que le pire est passé pour la demande de
biens manufacturés, a déclaré la banque
centrale.

Un marché du travail tendu devrait égale-
ment continuer à soutenir l’économie et
le chômage devrait diminuer légèrement
au cours du mois à venir, a ajouté la
banque. Mais des points noirs subsistent
car l’inflation pèse toujours sur la
consommation. Néanmoins, la croissance
des prix devrait continuer à s’atténuer et
même si l’inflation de base reste élevée
pendant un certain temps, la hausse des
prix dans les services devrait encore
ralentir, a ajouté la Bundesbank. R .I.
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déveLoPPemeNt de trois commUNes à KHeNcHeLA

190 millions DA pour le
financement des projets 

Afin booster le développement dans les trois communes de la daïra de Kais, dans la wilaya de
Khenchela, une enveloppe financière de 190 millions DA a été allouée au titre de l’exercice 2023, c’est

ce qu’a fait savoir, hier, les services de la wilaya.

en effet, ce budget d’investissement
inscrit dans le cadre des Plans com-
munaux de développement (PCD),

a été alloué pour la réalisation de 36 projets
en faveur des trois communes de la daïra de
Kais en l’occurrence Remila, Kais et Taou-
zient, a précisé la même source.
Ces opérations qui touchent les secteurs
des travaux publics, de l’aménagement
urbain, des ressources en eau, la santé,
l’éducation, ainsi que l’énergie seront enta-
mées après le parachèvement des procé-
dures d’usage.
La commune de Kais a bénéficié de 12 pro-
jets d’un coût de 69 millions DA, destiné à
la réalisation de 7 opérations portant rac-
cordement et extension des réseaux d’eau
potable et d’assainissement , 2 projets de
réhabilitation des écoles des frères Bou-
maâraf et Badra Messaouda , 2 pour l’amé-
nagement urbain des cités des frères Laâ-
roussi et 17 juin en plus d’une autre opéra-

tion pour le renouvellement de l’éclairage
public au centre- ville de cette collectivité
locale.
Pour sa part, la commune de Remila a
bénéficié de 13 projets qui ont nécessité 56
millions DA, destinés  à la réalisation de 5
opérations pour le secteur de l’hydraulique,
4 pour l’éducation, 1 projet pour la réalisa-
tion et le renouvellement de l’éclairage
public et 1 autre pour l’aménagement
urbain à l’entrée de cette collectivité loca-
le, ont précisé les services de la wilaya,
soulignant que la réalisation d’une route
reliant le groupement d’habitation Bediar
au chemin de wilaya (CW) 10 et la réhabi-
litation d’une salle des soins et son loge-
ment d’astreinte au village d’Ouled Heni,
figurent également dans le cadre de ce pro-
gramme de développement.
Parallèlement, la commune de Taouzient a
bénéficié de 11 opérations ayant nécessité
la mise en place d’une enveloppe financiè-

re de l’ordre de 65 millions DA , consacrée
à la réalisation de 5 projets relevant du sec-
teur des ressources en eau , 1 projet de
réhabilitation de l’école primaire Kerazedi
El Djemai, un projet de réaménagement de
la salle des soins d’Ouled Meâch, 2 projets
de réalisation et renouvellement de l’éclai-
rage public au centre-ville et dans certains
villages limitrophes, ainsi que la moderni-
sation de la route reliant entre Bouselah et
la route nationale (RN) 88 et le réaménage-
ment d’une annexe communale, ont encore
détaillé les services de la wilaya.
A signaler que d’autres opérations de déve-
loppement accordées dans le cadre de la
caisse de garantie et de solidarité des col-
lectivités locales et du fonds de développe-
ment des hauts plateaux et certains projets
sectoriels centralisés, visant l’amélioration
des conditions de vie des habitants, seront
également inscrits au profit des dites com-
munes. R.R

cHAmBre de L’ArtisANAt et des métiers à tiAret

création d’une école de
formation 

aquatre conventions ont été
conclues dernièrement avec des artisans,
lors de la création d’une école de formation
et de perfectionnement du niveau, par la
Chambre de l’Artisanat et des métiers
(CAM) de la wilaya de Tiaret. C’est ce
qu’a indiqué, Ali Bouhamid, son directeur
Cet établissement de formation a été ouvert
sous la tutelle de la Direction du secteur au
niveau du Centre d’orientation et d’infor-
mation touristique au centre-ville de Tiaret,
et devra également assurer la mission de
formation pratique pour ceux qui souhai-
tent exercer un métier traditionnel.

Dans ce cadre, la CAM a conclu quatre
conventions avec des artisans activant dans
les domaines de la restauration touristique,
des gâteaux traditionnels et du costume tra-
ditionnel féminin, prévoyant l’ouverture
d’ateliers permanents pour former les
jeunes à l’un des métiers directement
auprès des propriétaires, selon la même
source. M. Bouhamid a ajouté que ces arti-
sans sont sélectionnés selon plusieurs
conditions, dont les plus importantes sont
la compétence, l’expérience et la capacité à
transmettre des performances aux sta-
giaires, tandis que les contacts se poursui-

vent avec d’autres artisans pour élargir les
domaines de formation à la coiffure, la
plomberie sanitaire, la réparation de télé-
phones portables et autres. Par ailleurs, les
artisans formateurs bénéficieront de stages
de perfectionnement dans le domaine de
l’apprentissage et de la transmission d’in-
formations pour les artisans formés, avec
un encadrement composé de deux forma-
teurs du Bureau International du Travail
(BIT), à l’issue desquelles ils obtiendront
des certificats dans le domaine de la  « ges-
tion des sessions de formation », a ajouté
M. Bouhamid. R.R

eHu d’oran
Acquisition d’un nouveau
scanner et deux 
écho-cœurs
un nouveau scanner de dernière tech-
nologie, et deux écho-cœurs ont été acquis
dernièrement par le ministère de la santé à
l’Etablissement hospitalier universitaire
(EHU) « 1er novembre » d’Oran. C’est ce
qu’a fait savoir, la cellule de communica-
tion de l’Etablissement.
A ce titre, la chargée de communication
au niveau de l’EHU d’Oran, Hayet Mis-
soum, a indiqué que « c’est le ministère de
la Santé qui a pourvu l’hôpital d’un nou-
veau scanner de dernière technologie et
deux écho-cœurs, » ajoutant que le scan-
ner est en cours d’installation au niveau
du service de l’Imagerie médicale, alors
que la réception des deux écho-coeurs est
prévue prochainement.
La même source a expliqué, qu’il s’agit
ainsi d’un scanner de 64 barrettes, pourvu
d’une intelligence artificielle qui améliore
la qualité de l’image, et d’une capacité à
détecter les troubles du rythme cardiaque.
Ce nouveau scanner vient ainsi renforcer
les équipements de l’EHU d’Oran, qui en
possède déjà deux, un au niveau de l’Ima-
gerie médicale et un second au niveau des
Urgences, a souligné Mme Missoum.
Cette nouvelle acquisition permettra de
prendre en charge plus de patients et de
réduire le délai d’attente en ce qui concer-
ne les rendez-vous, a-t-elle encore ajouté.
En ce qui concerne les écho-cœurs, elle a
fait savoir que le premier sera placé au
niveau du service de cardiologie et le
second au niveau de l’unité des soins
intensifs en Cardiologie, relevant du
même service. 

R.R

téBessa
développement du vieux
quartier zaouïa 
une enveLoppe financière de près de
145 millions DA a été allouée à deux opé-
rations visant la réhabilitation et l’amélio-
ration des conditions de vie des habitants
du vieux quartier Zaouïa situé sur les hau-
teurs de la ville de Tébessa, c’est ce qu’a
a indiqué avant-hier, le wali Saïd Khelil.
Lors d’une rencontre tenue à la wilaya
avec des représentants des habitants de la
cité, le chef de l’exécutif local a précisé
qu’une première opération mobilisant une
enveloppe financière de 25 millions DA a
été lancée pour la requalification de plu-
sieurs tronçons routiers du quartier, en
attendant l’engagement d’une deuxième
opération de rénovation du réseau de dis-
tribution d’eau potable pour 120 millions
DA.
Ces actions permettront de rénover les
réseaux de distribution d’eau potable,
d’éliminer les fuites qui affectent le vieux
réseau vétuste et de requalifier les routes
de la cité, a précisé M. Khelil.
Le wali a donné des instructions aux res-
ponsables des secteurs concernés présents
à la rencontre dont les directeurs des res-
sources en eau, de l’ADE et de l’urbanis-
me pour élaborer un plan de travail d’ur-
gence en vue de résoudre les dysfonction-
nements relevés dans l’approvisionne-
ment en eau potable de la cité Zaouïa,
mobiliser les ressources nécessaires pour
couvrir les besoins des habitants et arrêter
un calendrier équitable et régulier de dis-
tribution de l’eau à toutes les cités.
Il a également recommandé d’intensifier
la lutte contre les branchements illicites
sur les réseaux d’alimentation en eau et
d’engager les mesures répressives contre
les contrevenants, appelant les citoyens à
signaler toute fuite sur le réseau aux ser-
vices concernés pour qu’elle soit répa-
rée.Les habitants de la cité Zaouïa ont
tenu dimanche matin un rassemblement
devant le siège de la wilaya pour réclamer
l’amélioration de leur approvisionnement
en eau potable, notamment avec l’ap-
proche de l’été.

R.R
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semAiNe dU FiLm docUmeNtAire et HistoriqUe ALgérieN

Le centre algérien de la cinématographie
célèbre le mois du patrimoine

La Cinémathèque d’Alger abrite du 24 au 30 avril la Semaine du film documentaire et historique
algérien, dans le cadre des activités du mois du patrimoine, qui se déroulera en Algérie du18 avril 

au 18 mai prochain.

en effet, le public algérois pourra
découvrir plusieurs films en lien
avec l’histoire du pays, et qui met

en avant son patrimoine. Le programme
qui a débuté hier, à vue la projection de
trois œuvres. Le film «Sur les traces des
camps de regroupement» (Ala Athar El
Mouhtachadate) réalisé par Saïd Oulmi et
produit par l’agence algérienne du rayon-
nement culturel, et le centre algérien de
développement du cinéma (CADC), a été
le premier sur le grand écran de la cinéma-
thèque d’Alger. Ce dernier retrace une
période sombre du colonialisme en Algérie,
ainsi que les crimes commis contre le
peuple algérien. Ce documentaire est
accompli dans une démarche académique,
fondée sur la recherche de l’archive, du
document, de l’image et de l’enregistre-
ment sonore, ainsi que des témoignages sur
les souffrances et les crimes qui jalonnent
le vécu des populations déplacées dont les
lieux ont été interrogés.
Aussi dans la même journée, le public a
apprécié «Les Portes du Silence» de Amar
Lasri, un film basé sur une histoire vraie
sorti en 1987. Il traite durant 107 minutes
une période sombre de l’Algérie. Il s’agit
des «évènements d’Algérie» (1955), qui
évolue peu à peu en guerre totale et l’armée
française se transforme inexorablement en
une soldatesque rompue aux humiliations
et massacres coloniaux.
Le film retrace en autre, l’histoire touchan-
te de Amar, un jeune homme sourd et muet
qui veut rejoindre le maquis, mais il est
refusé pour son infirmité et ce malgré tout

l’enseignement de son père spécialiste de
la chasse et des chevaux. Le ratissage de
son village auquel il assiste impuissant, le
poussera à la vengeance, lui qui était
jusque-là enfermé dans «Les portes du
silence».
Le dernier film de la journée n’est que
«L’opium et le bâton» du réalisateur
Ahmed Rachdi. Ce dernier présente la lutte
du peuple algérien pour l’indépendance à
travers le quotidien d’un village de Kaby-
lie. Adapté au cinéma du roman éponyme
L’Opium et le Bâton, publié en 1965, de
Mouloud Mammeri.

La BataiLLe d’aLger» aussi 
au Menu
Aujourd’hui, le public assistera à la projec-
tion «La Bataille d’Alger», un film algéro-
italien de Gillo Pontecorvo, sorti en
1966. Le récit se déroule pour l’essentiel
entre 1954 et 1957 et prend pour cadre,
comme son titre l’indique, la bataille d’Al-
ger. Il s’agit d’une reconstitution de la vraie
bataille d’Alger de 1957, à l’occasion du
soulèvement de la population algérienne
musulmane par le FLN contre le pouvoir
colonial français, et de la tentative du déta-
chement parachutiste de l’armée française
de «pacifier» le secteur.
Egalement à l’affiche, le parcours de l’une
des grandes figures historiques de la résis-
tance algérienne contre la colonisation
française, à savoir Fadhma N’Soumer. Ou
encore « L’Algérie vue du ciel », un film
documentaire franco-algérien réalisé par
Yann Arthus-Bertrand et Yazid Tizi, en

2015. C’est une adaptation du livre épony-
me, écrit par Benjamin Stora et Djamel
Souidi et illustré par Yann Arthus-Bertrand,
paru en 2005 aux éditions de la Martinière.
« Machaho » de Belkacem Hadjadj sera
montré au public demain. Durant une heure
et 30 minutes, les présents pourront décou-
vrir l’histoire de Arezki, un paysan kabyle
qui recueille Larbi, un jeune étranger, ense-
veli sous la neige. Il l’héberge chez lui le
temps qu’il se rétablisse. Larbi et Ferroud-
ja.
Le documentaire « 143 Rue du Désert »
(100 mn), réalisé par Hassen Ferhani, sera
aussi projeté. Il relate le quotidien de Mali-
ka, 74ans, tenancière d’une buvette sise au
milieu du Sahara où font halte, le temps
d’un repas, d’une cigarette et d’un thé,
ceux qui parcourent la Nationale 1 reliant
Alger à Tamanrasset, une ville à l’extrême
sud du Sahara. Pour les routiers habitués à
l’emprunter, Malika est une institution, un
visage familier planté au milieu d’un aride
nulle part, et que l’un d’eux surnomme « la
gardienne du vide».
Documentaire « Juba II » réalisé par
Mokrane Aït Saâda. Cette œuvre historique
retrace en 53 minutes la vie de « Juba II »,
le roi cultivé et pacifiste, ainsi que sa rela-
tion avec Rome, en se basant sur les témoi-
gnages recueillis auprès des historiens et
spécialistes. Le film s’ouvre sur un plan de
la mer, la Méditerranée, qui sépare et unit à
la fois, deux Etats, Rome et la Numidie.
Ces films seront reprojetés durant les
autres jours de la manifestation.

Meriem Djouder

centre cuLtureL
aLgérien à paris
commémoration des
massacres du 8 mai
1945
Le centre culturel algérien à Paris
organise le 5 mai prochain, la projec-
tion du film documentaire «Mémoire
du 8mai 1945», de la réalisatrice
Mariem Hamidat, et ce dans le cadre de
la commémoration des massacres lors
de la sanglante répression par la France
coloniale de manifestants algériens
réclamant leur droit à l’indépendance.
La projection se déroulera en présence
de la réalisatrice. Le documentaire
« Mémoire du 8 mai 1945 » (2008,
60mins) est riche en témoignages de
personnes ayant vécu le drame du 8
mai 1945 dans plusieurs villes de la
région de Sétif, et de certaines person-
nalités comme le président de la fonda-
tion 8 mai 1945 feu Bachir Boumaza et
le journaliste américain Landrum Bol-
ling qui était sur place le jour des mas-
sacres.
Le 8 mai 1945, à Sétif, à l’Est algérien,
fête l’armistice. Dans le cortège, parmi
les drapeaux alliés surgit un drapeau
algérien, symbole d’indépendance. La
police tire sur la foule. C’est l’émeute.
Dans toute la région, la répression
menée par l’armée française va faire
des milliers de victimes.
Mariem Hamidat est scénariste de télé-
vision, réalisatrice et productrice. Elle
écrit pour « Plus belle la vie » sur Fran-
ce 3 et mène en parallèle ses projets de
documentaires de mémoire sur l’Algé-
rie. Elle prépare actuellement un docu-
mentaire sur les camps d’internement
d’Algériens en France de 1957 à 1962
et un autre sur le Sraoui.

Meriem D.

festivaL des
MonodraMes de
cartHage
«el-Ad el-Akssi Lilkhinjar»
représente l’Algérie

La pièce théâtrale algérienne «El-Ad
El-Akssi Lilkhinjar» (le compte à
rebours de la dague) a été sélectionnée
pour prendre part à la 5ème édition du
festival international des monodrames
de Carthage (Tunisie) du 2 au 5 mai
prochain, a-t-on appris dimanche du
président de l’Association théâtrale
«El-Sitar» et le metteur en scène de ce
monodrame.
La décision a été prise par la commis-
sion chargée de la sélection des œuvres
pour le festival en tenant compte cer-
tains critères, notamment le haut niveau
artistique, la profondeur du texte théâ-
tral et la bonne mise en scène, a indiqué
à l’APS Nabil Messai Ahmed.
Cette nouvelle édition verra la partici-
pation d’une vingtaine d’œuvres pro-
duites par des troupes théâtrales repré-
sentant plusieurs pays, à l’instar de
l’Algérie, l’Irak, le Liban, l’Egypte, La
Mauritanie, l’Arabie saoudite, la Jorda-
nie, L’Italie ainsi que la Tunisie, pays
hôte de
D’une durée de trente minutes, ce
monodrame met en scène une simula-
tion de la tragédie de «Machbet» (roi
d’Ecosse) de William Shakespeare qui
s’articule autour de la lutte perpétuelle
entre le bien et le mal, a-t-il fait savoir.
Ce spectacle, dont le texte est écrit par
le dramaturge irakien Ali Abdenabi
Zidi, représentation théâtrale sur scène
par le comédien Houdaifa Tliba, scéno-
graphie et éclairage par Ahmed Labiadh
et la mise en scène par Nabil Messai
Ahmed, fait partie des pièces théâtrales
produites par l’association El-Sitar de
la wilaya d’El-Oued, dans le cadre de
son programme 2023. R. C.
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micHAeL scHUmAcHer/ iNteLLigeNce ArtiFicieLLe : 

une fausse interview de l’ancien
pilote de Formule 1 crée la polémique

Alors qu’un magazine allemand a publié une interview de Michael Schumacher, réalisée via
l’intelligence artificielle, la famille de l’ancien pilote de Formule 1 compte porter plainte.

c’est une fausse interview
de Michael Schumacher qui
crée polémique en Alle-

magne. Réalisée par l’hebdomadaire
allemand Die Aktuelle, cette «interview
exclusive» et le portrait de l’ancien
pilote de Formule 1 font la couverture
du nouveau numéro de ce magazine. En
gros titres, il est inscrit «La première
interview» ainsi que «Sensation mon-
diale !». Mais pour tous ceux qui s’at-
tendaient à d’incroyables révélations,
c’est raté ! Cette fausse interview a en
réalité, été générée par l’intelligence
artificielle qui fait beaucoup parler
depuis quelques semaines.

Les pocHes du septupLe cHaM-
pion du Monde de forMuLe 1
vont porter pLainte
Le titre a alors prétendu détenir la pre-
mière interview de Michael Schuma-
cher depuis son accident et a promis
«Pas de demi-phrases maigres et nébu-
leuses de la part de ses amis, mais des
réponses de sa part ! Par Michael Schu-
macher, 54 ans !» Après cette Une polé-
mique, la famille de Michael Schuma-
cher - victime d’un grave accident de
ski survenu il y a plus de neuf ans dans
les Alpes - pourrait bien porter plainte

contre le magazine auteur de ces
fausses révélations. Depuis le drame,
l’entourage de l’ancien pilote, sa famil-
le ainsi que sa manager Sabine Kehm
font tout pour protéger toute atteinte à
sa vie privée.

Le Magazine aLLeMand  die
aktueLLe pointé du doigt
En termes de révélations polé-
miques, Die Aktuelle n’en est pas à son
coup d’essai. En 2014, l’hebdomadaire
allemand avait déjà fait parler de lui en

publiant une photo de Michael Schuma-
cher et de sa femme, Corinna, accom-
pagné du titre «Awake», qui signifie
«réveillé» en Français. Un titre agui-
cheur, puisque l’article parlait en réalité
des personnes qui s’étaient déjà
réveillées de leur coma dans le passé.
L’année suivante, le magazine réitérait
avec une couverture indiquant le «nou-
vel amour» entré dans la vie de Corinna
Schumacher. L’article parlait finale-
ment de la vie de couple de Gina, fille
de Michael et Corinna.

FBi, escroqUerie... 

usain Bolt se lâche sur son calvaire
pendant plusieurs années, Usain
Bolt a martyrisé ses adversaires sur les
pistes d’athlétisme. Sprinteur le plus
rapide de l’histoire, le Jamaïcain est
aujourd’hui à la retraite. Mais voilà
que l’après est loin d’être rose pour
Bolt qui a dernièrement été victime
d’une incroyable escroquerie. Alors
qu’il a perdu environ 12M€, il s’est
confié sur son calvaire. La banquerou-
te pour Usain Bolt ? Après les succès,
la déchéance ? Pendant sa carrière de
sprinteur, le Jamaïcain n’a cessé
d’écrire l’histoire de son sport, lui qui
détient encore et toujours les records
du monde sur 100m et 200m. Si cela
lui a bien évidemment permis d’amas-
ser une fortune au fil des années, l’oc-
tuple médaillé d’or aux Jeux Olym-

piques a dernièrement perdu
gros. Usain Bolt s’est ainsi retrouvé au
coeur d’une terrible escroquerie, au
point même que le FBI soit sollicité
par l’état jamaïcain. Il faut dire que les
pertes sont colossales pour l’homme le
plus rapide de l’histoire. Selon les dif-
férents échos, il aurait perdu... 12M€.

« tout a disparu »
Alors que cette escroquerie a dernière-
ment fait beaucoup parler, Usain
Bolt est sorti du silence. Interrogé
par L’Equipe sur ses pertes à hauteur
de 12M€, le Jamaïcain a alors confié :
« Ce qui s’est passé, c’est qu’on a
investi dans une banque, un organisme
financier. Un placement commencé en
2012. Et cet organisme nous informait

régulièrement que tout allait bien,
qu’il avait investi dans ceci et cela, que
ça grossissait. Mais à la fin, je me suis
fait voler mon argent. Boum, d’un
coup, ils annoncent que tout a disparu.
« Pardon ? Que voulez-vous dire par
«tout a disparu» ? » « L’argent a dis-
paru... » »

« Je ne suis pas ruiné ? non »
« Est-ce que je pense pouvoir encore
les récupérer ? Pff... On verra. On est
allé devant les tribunaux. Je ne suis pas
ruiné ? Non ! On a été suffisamment
malin pour diversifier nos investisse-
ments. (...) Ce qu’on peut me souhaiter
dans un avenir proche ? De retrouver
mon argent ! (Il éclate de rire.) Non, je
plaisante », a poursuivi Usain Bolt.

teNNis
en galère, Djokovic lâche une annonce retentissante

après sa défaite face à son compatrio-
te serbe Dusan Lajovic (4-6, 6-7) en
quart de finale du tournoi ATP 250 de
Banja Luka, Novak Djokovic débute de
la plus mauvaise des manières la saison
sur terre battue. Alors que Roland-Gar-
ros est un rendez-vous qu’il attend, sur-
tout avec la grande méforme de Rafael
Nadal, le Serbe reste toutefois confiant.
Gêné par son coude droit, Novak Djo-
kovic n’ira donc pas au bout du tournoi
de Banja Luka. Le numéro 1 mondial a
commis beaucoup de fautes directes ce
qui l’a empêché de rivaliser avec son
compatriote Dusan Lajovic, qui est un
véritable terrien. La prochaine échéance
sur terre battue sera à Madrid mais se
fera sans Djokovic ni Nadal. Il ne leur

restera alors que le Masters 1000 de
Rome, du 10 au 26 mai pour s’essayer à
la terre battue. Deux jours après débute-
ra Roland-Garros, qui pourrait détermi-
ner lequel des deux remportera le plus
de tournois du Grand Chelem. 

dJokovic forfait pour Madrid
« Nous verrons. Je ne pense pas pouvoir
penser clairement après avoir perdu un
match. » Ces mots de Novak
Djokovic laissaient présager le pire au
moment de savoir s’il se projeter déjà
sur le Masters 1000 de Madrid qui se
disputera du 26 avril au 7 mai. Le Serbe
a réfléchi et a déclaré forfait pour ce
tournoi madrilène. Tout comme son
rival Rafael Nadal, Madrid ne verra

donc pas s’affronter les deux monstres
du tennis, à un mois du début
de Roland-Garros...

« Je Me prépare et M’entraîne
pour roLand-garros »
Cependant, Novak Djokovic ne se
montre pas plus inquiet que ça. Roland-
Garros reste sa priorité et il l’a réaffir-
mé, dans des propos exprimés en confé-
rence après sa défaite à Banja Luka :
« Ce n’est pas un secret que je me pré-
pare et que je m’entraîne pour Roland
Garros. D’ailleurs, c’était la même
chose l’année dernière. J’ai connu un
départ difficile sur terre, pour ensuite
jouer mieux sur les dernières étapes.
J’espère répéter le même schéma. »

Barça –atLetico Madrid : 
L’incroyable poisse de simeone
face aux Blaugranas continue
Le Barça a remporté un choc important face à
l’Atlético Madrid, qui confirme aussi la poisse
folle d’un certain Diego Simeone. Le Barça a
conforté sa place de leader en Liga en s’imposant
1-0 face à l’Atlético Madrid au Camp Nou. Une
victoire qui a également confirmé la malédiction
de Diego Simeone face au club catalan. Les Blau-
granas avaient à cœur de l’emporter devant leur
public pour se rapprocher encore un peu plus du
titre. De son côté, l’Atlético Madrid devait conso-
lider sa troisième place.

16 MatcHs sans victoire pour siMeone
Malheureusement pour les Colchoneros, la malé-
diction de Diego Simeone face au Barça s’est
poursuivie. En effet, l’entraîneur argentin n’a
jamais réussi à s’imposer au Camp Nou en 16
matchs officiels (7 nuls, 9 défaites). Une poisse
qui dure depuis son arrivée sur le banc de l’Atléti-
co en 2011. Reste à savoir si Diego Simeone réus-
sira un jour à briser la malédiction du Camp Nou
et à enfin s’imposer face au FC Barcelone. En
attendant, les Blaugranas poursuivent leur marche
en avant vers le titre, avec désormais 11 points
d’avance sur leur dauphin, le Real Madrid.

serie a. napLes crucifie
La Juve et entrevoit Le
titre
Le Leader Naples a crucifié la Juventus dans le
temps additionnel (1-0), dimanche à Turin lors du
choc de la 31e journée du championnat d’Italie,
pour s’offrir une première occasion de décrocher
le titre le week-end prochain. Après la défaite des
Laziali samedi, Naples porte à dix-sept points son
avance en tête de la Serie A, grâce à sa victoire
face à la Juventus (1-0), lors de la 31e journée du
championnat d’Italie. Le troisième scudetto du
club, plus de trois décennies après les deux pre-
miers de l’époque Maradona (1987, 1990), peut
être mathématiquement acquis dès la prochaine
journée si Naples bat la Salernitana samedi et que
la Lazio ne gagne pas contre l’Inter dimanche à
San Siro. Naples a décroché la victoire à Turin
dans une fin de match électrique, grâce à une
volée de Giacomo Raspadori (90+3e), alors que
les Bianconeri venaient de se faire refuser deux
buts.

à 40 ans, pepe proLonge
au fc porto
pour son président, c’est un « exemple pour tout
le monde, que ce soit la jeune ou l’ancienne géné-
ration, une véritable source d’inspiration ». Pour
lui, c’est « simplement un devoir » et « pour
l’amour du club » qu’il fait ça. « Où que je sois, je
ferai toujours en sorte de faire honneur au FC
Porto », a lancé Pepe au côté du président des Dra-
gons Jorge Nuno Pinto da Costa qui fête ce
dimanche son 41e anniversaire à la présidence de
l’écurie bleue. Et quoi de plus beau comme cadeau
que la prolongation de son capitaine de 40 ans ?
Ce week-end, Pepe a prolongé son bail avec le FC
Porto d’un an.

un incroyaBLe But en
coup du scorpion en
preMier League
Un but mémorable a été marqué ce dimanche. Un
joueur de West Ham a en effet trouvé la faille d’un
magnifique coup du scorpion. Les fans de Premier
League sont en ébullition depuis le coup du scor-
pion de Pablo Fornals, l’attaquant de West Ham.
Ce but incroyable a été marqué lors du match de
Premier League contre Bournemouth. Le match
s’est terminé sur un score de 4-0 en faveur de West
Ham. Antonio, Lucas Paqueta et Declan Rice ont
marqué les trois premiers buts. Mais c’est le but de
Pablo Fornals qui a volé la vedette. Le joueur
espagnol a réussi à marquer en faisant un coup du
scorpion. Les fans de West Ham espèrent désor-
mais que ce but va aider leur équipe à se mainte-
nir en Premier League. Avec cette victoire, West
Ham a pris une longueur d’avance dans la course
au maintien. Les Hammers sont désormais en
position de se maintenir en Premier League et de
continuer à jouer au plus haut niveau du football
anglais.
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coUPe de LA cAF : UsmA 2 – 0 As FAr 

un succès et des espoirs à faire
fructifier 

Les usmistes ont fait le boulot et gagné, devant un onze marocain qui ne s’est pas laissé faire, le droit de rêver
à animer la dernière étape avant la finale.  Les Algérois ont gagné, rassuré leur public mais ont perdu une de
leur pièce maîtresse dans l’entrejeu, Oussama Chita sorti malheureusement sur une civière dans le dernier
quart-d ’heure (78emn) minutes d’un match disputé jusqu’à ses ultimes instants et durant lesquels les deux

camps ne se sont fait aucun cadeau. 

par rabah azizi

Le représentant algérien en Coupe de la
CAF, l’USM Alger, n’a pas raté son
rendez-vous en battant fort logiquement

un rude concurrent qu’est   la formation maro-
caine des Forces armées de Rabat (2-0), en
match aller des quarts de finale de la coupe de
la CAF, disputé au stade du 5 juillet à Alger.
Un joli succès qui lui permet d’espérer conti-
nuer l’aventure en abordant la manche aller
avec plus de sérénité. Une belle équipe usmis-
te qui n’a pas attendu longtemps pour entrer
dans le sujet en abordant le match avec beau-
coup de détermination. Beaucoup d’envie, de
volonté, d’engagement et une grosse débauche
d’énergie qui apporteront leurs fruits en fai-
sant douter un adversaire pas facile à manier et
qui tiendra bon, empêchant les Meziane,
Zouari et autres de toucher au but. Un long
temps fort des Rouge et Noir dont les atta-
quants, sans trop de réussite en première mi-
temps, mèneront de nombreux et incessants
rushs qui buteront sur une défense adverse sur
ses gardes et bien organisée. Semblait tenir
bon jusqu’au retour des vestiaires en mettant
en échec des occasions nettes de scorer que
rateront tour à tour Mahious, Alilet et autre
Radouani, à conclure. Un Radouani justement
qui va installer la confiance dans le camp algé-
rien en trouvant enfin la faille au bon moment
(44emn) juste avant que l’excellent arbitre
mauricien, Ahmad Heeralall, ne renvoie les 22
acteurs pour la pause-citrons après 45 minutes
heurtées par séquences. Un premier but libéra-
teur venu à la suite d’un cafouillage dans la
surface de réparation qui verra finalement
Radouani mettre le cuir hors de portée du gar-
dien marocain Lakred et mettre le feu au tri-
bunes dans une ambiance incroyable.  Une
réalisation, en plus des instructions du coach
Benchikha, pour la confiance car l’équipe
revient sur le terrain avec de meilleures inten-
tions. En jouant tout simplement mieux sans
baisser la garde, les joueurs des FAR évoluant

pour leur part avec des contres dangereux
imposant la prudence. Surtout après la sortie
malheureuse d’une des pièces maîtresses du
milieu usmiste, Chita, sur blessure. Fort heu-
reusement, et une dizaine de minutes aupara-
vant, le capitaine Belaïd, comme à la parade,
allait s’illustrer par une jolie réalisation à la
63e minute, quand sur centre venu de la droi-
te, il s’élèvera plus haut que tout le monde au
milieu de la défense marocaine pour placer
une tête victorieuse et tromper l’infortuné
Lekred pour la seconde fois de la soirée. A 2-

0, les Usmistes ne lâchent pas prise en multi-
pliant les assauts dans l’arrière garde marocai-
ne pour sécuriser leur succès par une 3e ban-
derille qui les aurait mis à l’abri en prévision
du match retour prévu la semaine prochaine
(le 30 du mois en cours) à Rabat. La fatigue
peut-être, et surtout la précipitation des atta-
quants ne l’ont pas permis mais on peut dire
que l’USMA a fait le boulot. Fait un grand pas
vers la qualification. A confirmer bien sûr au
retour où il s’agira d’un tout autre match.      

R.A   

tennis-
cHaMpionnat
d’afrique 
itf/cat u16 : 
19 pays annoncés
à la 45e édition 
à Alger
La 45e édition du Cham-
pionnat d’Afrique
(ITF/CAT) des U16 ‘’gar-
çons et filles’’ sera organi-
sée par l’Algérie (25-29
avril 2023) au Tennis club
de Bachdjarah (Alger) avec
la participation de 19
nations, a appris dimanche
l’APS auprès de la Fédéra-
tion algérienne de tennis
(FAT). Soixante-quatre (64)
athlètes dont trente-deux
filles (32) issus de 19 pays
sont attendus aux cours de
Bachdjarah : Algérie, Tuni-
sie, Egypte, Libye, Maroc,
Cameroun, Kenya, Burundi,
Nigeria, Zimbabwe, Ghana,
Togo, Mozambique, Bénin,
Angola Uganda, Rwanda,
Iles Maurice, Madagascar.
L’Algérie prendra part à
cette compétition avec
douze (12) athlètes dont six
(06) filles. Les sélections
algériennes ‘’garçons et
filles» ont préparé cet évé-
nement à travers à un stage
précompétitif tenu du 15 au
21 avril au tennis Club de
Bachdjarah, et encadré par
le Direction technique
nationale (DTN) de la FAT.
L’organisation de ce ren-
dez-vous continental a été
allouée à la Fédération
algérienne de tennis (FAT),
en collaboration avec la
Confédération africaine de
tennis (CAT) et la Fédéra-
tion internationale de tennis
(ITF). ‘’Cette échéance
africaine est une occasion
de plus pour confirmer que
notre pays possède tous les
moyens nécessaires pour
réussir l’organisation de
grands événements spor-
tifs’’, a indiqué à l’APS le
président de la Fédération
algérienne de tennis (FAT).
‘’ C’est une occasion pour
montrer que l’Algérie est
un grand pays qui peut
organiser n’importe quelle
compétition. Le choix de
l’Algérie a été dicté par la
série de compétition inter-
nationales que notre pays
organise depuis des
années’’, a ajouté Cheriak.
En marge de cette échéance
continentale, la CAT tiendra
une réunion de la zone
‘’Une’’ vendredi 28 avril au
tennis club de Bachdjarah
(Alger) à partir de 10h00.
Cette réunion devrait
regrouper les six Fédéra-
tions d’Afrique du Nord,
avec la participation du
manager général de l’ins-
tance continentale, le Tuni-
sien Hichem Riani et d’un
représentant de la Fédéra-
tion internationale de tennis
(ITF). Plusieurs sujets sont
à l’ordre du jour de cette
réunion, dont le programme
de la zone Une pour le reste
de la saison 2023 et la for-
mation des entraîneurs et
arbitres. La zone Une est
présidée par l’Algérien
Mohamed Bessaad, rappel-
le-t-on.

Avec nos pros
pep guardioLa : « MaHrez 
doit savoir à queL point iL est
iMportant dans Le groupe »
Josep Guardiola a rendu hommage à Riyad
Mahrez, auteur des trois buts de la victoire de
Manchester City face à Sheffield United (3-0)
samedi, en demi-finale de la FA Cup. L’entraî-
neur mancunien a mis une petite pointe d’hu-
mour pour expliquer que l’Algérien n’hésitait
pas à manifester ses états d’âme quand il ne
jouait pas. Tout en soulignant son importance
dans le groupe. Riyad Mahrez n’a pas manqué
l’opportunité. Titulaire pour la demi-finale de
FA Cup contre Sheffield United samedi, l’ai-
lier algérien a brillé de tout son éclat avec un
triplé synonyme de qualification pour la finale
(3-0). Josep Guardiola a été invité à commen-
ter la prestation de son joueur en conférence
de presse. « Riyad est toujours grognon avec
moi quand il ne joue pas, et il me fait remar-
quer à quel point il est grognon, a lancé l’en-
traîneur de City dans un sourire. Mais pas
aujourd’hui (samedi, NDLR). » Mahrez, 32
ans, n’est pas un titulaire indiscutable à City.
S’il avait démarré les trois derniers matches de
championnat et donc cette rencontre de Cup,

l’ancien joueur de Leicester n’a en revanche
pas quitté le banc dans la double confrontation
de Ligue des champions face au Bayern Muni-
ch. Guardiola lui avait préféré Bernardo Silva
et Jack Grealish pour animer les ailes contre le
club bavarois. Malgré un temps de jeu assez
conséquent sur l’ensemble de la saison (38
matches, 2431 minutes), Mahrez, sous contrat
jusqu’en 2025, n’est pas forcément satisfait de
sa situation. Guardiola l’a reconnu. « J’ai pro-
bablement perdu la bataille pour lui faire com-
prendre à quel point il était important dans le
groupe, a-t-il avancé dans des propos relayés
par As. C’est un joueur exceptionnel, qu’il joue
ou qu’il ne joue pas. Un joueur pour les grands
matches, il a la mentalité pour marquer des buts.
(…) C’est vraiment bien d’être en finale et je suis
content pour Riyad parce qu’il aime jouer et parce
qu’il a beaucoup donné pour le club ces dernières
années. Et j’espère qu’il donnera encore plus dans
le futur. » Quitte à grogner de temps en temps…

diMancHe gaLère pour 
BeLaïLi, copieuseMent siffLé
Youcef Belaïli, l’ailier d’Ajaccio, a retrouvé les
terrains dans une affiche particulière contre Brest.

Et il n’a pas été épargné. Depuis un mois et la vic-
toire de l’Algérie sur la pelouse du Niger (2-0),
Youcef Belaïli n’avait pas foulé les terrains. Ajac-
cio a composé avec son retour tardif de sélection
et des blessures tout en devant démentir diffé-
rentes rumeurs à son sujet. Une chose est sûre,
alors que son départ de Brest s’était déroulé dans
des conditions polémiques, son aventure à Ajac-
cio prend elle aussi une tournure compliquée,
dans un club qui semble désormais condamné à la
Ligue 2.

siffLé par Les supporters 
d’aJaccio et de Brest
Ce dimanche, et après que son coach Olivier Pan-
taloni a tenté de calmer les bruits autour de son
joueur, Belaïli a été lancé comme titulaire dans un
choc particulier entre Ajaccio et... Brest. Une
affiche qui s’est soldée par un nul (0-0) au cours
duquel Belaïli n’a pas réussi à peser avant d’être
remplacé à l’heure de jeu. Une sortie accompa-
gnée par des sifflets nourris, aussi bien des sup-
porters bretois qui avaient fait le déplacement que
ceux des supporters corses visiblement agacés par
la tournure du cas Belaïli. Une fin de saison diffi-
cile semble se dessiner...
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technologie : ChatGpt
révolutionne Bing, Office365,

et bien d'autres outils de
Microsoft. Côté Google, quoi de

neuf ? La réponse pourrait en
premier lieu venir de Youtube.

L e nouveau directeur général deYouTube, Neal Mohan, qui arécemment succédé à SusanWojcicki, a écrit sa première lettreouverte concernant YouTube. Et cecourrier est plein de surprises.La lettre révèle plusieurs projets àvenir pour le service de streamingvidéo appartenant à Google. Mais leplus important concerne la mise enœuvre de la technologie d'IA générati-ve sur la plateforme.La popularité de ChatGPT depuis sonlancement incité en effet d'autres pla-teformes - telles que Google Search,Bing, Snapcha et Skype - à commencerà élaborer des stratégies pour imiterson succès. Il n'est donc pas surprenantque YouTube veuille se joindre au mou-vement.

Aider les créateurs à développer
leur narration et à augmenter la
valeur de productionLorsque Mme Wojcicki s'est retirée enfévrier 2023, elle a fait allusion au faitque YouTube avait des projets d'IA encours de réalisation."Avec tout ce que nous faisons dans ledomaine des Shorts, du streaming etdes abonnements, et avec les pro-messes de l'IA, les opportunités les plusexcitantes de YouTube sont à venir, etNeal est la bonne personne pour nousdiriger", a écrit Wojcicki dans une noteannonçant son départ.La première lettre de Neal Mohanconfirme cela. Il a donné des exemplesprécis de la manière dont l'IA sera mise

en œuvre sur YouTube. Par exemple, les utilisateurs (ndlr. lescréateurs qui utilisent YouTube pourposter des vidéos) pourront "échangervirtuellement des tenues" et "créer undécor de film fantastique grâce auxcapacités génératives de l'IA".L'objectif principal de l'adoption de l'IAsur la plateforme est donc d'aider lescréateurs à développer leur narrationet à augmenter la valeur de production,selon Mohan, bien qu'il n'ait partagéqu'un vague calendrier.
Mettre en place les protections et
les garde-fous nécessaires pour
garantir une expérience positive

Le PDG a également déclaré que l'en-treprise prend son temps pour mettreen place les protections et les garde-fous nécessaires pour garantir uneexpérience positive. Ces types de pré-cautions sont particulièrement néces-saires après avoir vu d'autres plate-formes s'attaquer à l'IA, comme Googleet Bing, et commettre des erreurs lorsde leur lancement.Parmi les autres changements annon-cés, citons une utilisation plus faciledes commentaires par les créateurs,plus de langue pour les légendes,l'ajout de YouTube TV et l'ajout de pro-tections pour YouTube.

tECH

Youtube : l'iA générative va
bientôt tout changer
annonce le nouveau big boss

comment spacex veut
atténuer la pollution
lumineuse de ses
satellites starlink v2 mini

Technologie : SpaceX lance le pre-mier de ses satellites Starlink V2, deplus grande capacité. Face à la grondedes astronomes, la société assuremettre en place des mesures efficacespour réduire l'incidence visuelle de sesgrappes de satellite. Voici comment.SpaceX a lancé mardi la premièregrappe de ses satellites Starlink dedeuxième génération. 21 satellites V2Mini ont été embarqués dans unefusée lourde Falcon 9 depuis la Floride.Le CEO de SpaceX, Elon Musk, a confir-mé que les satellites V2 Mini avaientatteint leur orbite. En décembre, la FCC, l'autorité améri-caine de régulation du commerce, adélivré à SpaceX l'autorisation de lan-cer 7 500 des 30 000 satellites StarlinkGen2. Ces satellites peuvent fonctionner àdes altitudes de 525, 530 et 535 kilo-mètres en utilisant des fréquencesdans les bandes Ku et Ka. Ils utilisent

également la bande E pour le backhaul.
Les Starlink V2 Mini pèsent 800
kilogrammes, trois fois le poids des
anciens satellites StarlinkLes satellites Starlink de deuxièmegénération existent en deux variantes :le V2 Mini et le V2 complet, plus grand.Les V2 sont compatibles avec le lan-ceur Starship tandis que les V2 Minisont compatibles avec le lanceur Fal-con 9. Jusqu'à présent, SpaceX a lancéles satellites Starlink de premièregénération par lots de 50 à 60. "Lessatellites V2 lancés sur Falcon 9 sontun peu plus petits. Mais ne vous laissezpas tromper par le nom, un satellite V2Mini a une capacité de desserte desutilisateurs quatre fois supérieure àcelle de ses homologues précédents", adéclaré SpaceX dans un communiqué.SpaceX n'a pas précisé quelle était lacapacité de chacun de ses satellites V2Mini. Selon Ars Technica, la première

génération était conçue pour unecapacité de liaison descendante globa-le de 17 à 23 Gbps chacun. Jusqu'à pré-sent, SpaceX a lancé près de 4 000satellites. Selon Spaceflight Now, lessatellites Starlink V2 Mini pèsent envi-ron 800 kilogrammes, soit trois fois lepoids des anciens satellites Starlink. Ilssont également beaucoup plus grands,avec une largeur de 4,1 mètres. Et unefois que les ailes du panneau solairesont ouvertes en orbite, les satellitesont une portée de 30 mètres, contre 11mètres pour l'original.
Miroirs diélectriques et peinture
sombreSur ce point, SpaceX a expérimentésans succès avec la première généra-tion une peinture sombre pour absor-ber la lumière du soleil. Puis une visiè-re, nommée VisorSat, pour empêcherla lumière du soleil de frapper le satel-lite. SpaceX assure que ce dispositif,couplé à des changements de configu-ration de vol pour minimiser lesréflexions solaires sur la surface dessatellites, fonctionne correctement.Pour sa seconde génération de satel-lites, SpaceX assure avoir mis au point

"une combinaison de films miroirsdiélectriques, qui reflètent la lumièredu soleil loin de la Terre, et d'une pein-ture noire à faible réflectivité. Ainsi,bien que nos satellites V2 Mini sontplus grands que les versions précé-dentes, nous nous attendons à ce qu'ilssoient aussi sombres, voire plussombres".Fort de son expérience, SpaceX assuredésormais aussi veiller à ce "qu'aucundébris ne reste dans l'espace plus decinq ans, si un satellite devient nonmanœuvrable". Cette précision estdestinée à rassurer les critiques de cesgénérations de satellites, lancés engrappes, et dont le modèle écono-mique repose sur la redondance en casde panne. SpaceX assure désormais que la fiabili-té de ses satellites est de 99 % sur lapremière génération. Cela signifieraitque seuls 40 satellites de premièregénération soient tombés en panne.L'entreprise assure par ailleurs quel'exploitation de satellites sous les 600kilomètres d'altitude assure la désintégration des appareils défec-tueux ou en fin de vie à leur entréedans l'atmosphère.
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Microsoft

Sécurité : Microsoft travaille sur
un correctif à la suite de la

découverte de deux
vulnérabilités dans Microsoft

Exchange.

Deux nouvelles vulnérabilitésjusqu’ici inconnues affectent lasécurité des serveurs Exchange,vient d’avertir Microsoft Security Res-ponse Center (MSRC), après la publica-tion d’un rapport des chercheurs de lasociété vietnamienne de cybersécuritéGTSC. Une nouvelle inquiétante au vudes précédents.L’an passé, la découverte de quatrefailles baptisées Proxylogon dans ceservice de messagerie et d’agendas’était soldée par une exploitation mas-sive de ces vulnérabilités. L’Anssi avait

alors compté 15 000 serveurs Exchangeexposés, soit autant de portes d’entréeouvertes à de futures actions mal-veillantes.
Deux vulnérabilités qui peuvent être
combinéesLes serveurs Microsoft Exchangeconstituent en effet une cible très ten-tante pour les pirates informatiques.Non seulement les attaques qui réussis-sent à compromettre Exchange peuventêtre utilisées pour accéder à des infor-mations sensibles, mais elles peuventégalement ouvrir la porte à d’autresattaques, les victimes pouvant nejamais découvrir qu’elles ont étéciblées. Dans le détail, la première vul-nérabilité découverte (CVE-2022-41040) est une faille de type SSRF (Ser-

ver-Side Request Forgery). Elle permet à des attaquants d’effectuerdes requêtes côté serveur à partir d’unemplacement non prévu. Par exemple,en leur permettant d’accéder à des ser-vices internes sans être dans le péri-mètre du réseau.La seconde vulnérabilité (CVE-2022-41082) permet l’exécution de code àdistance lorsque PowerShell, l’interfaceen ligne de commande, est accessible àl’attaquant. Les deux failles peuventêtre combinées : la première peut per-mettre aux attaquants d’utiliser laseconde.
correctif en préparationMicrosoft a indiqué travailler sur un « calendrier accéléré » pour publier uncorrectif. Des dispositions à prendre en

attendant sont détaillées dans une aler-te. Il est recommandé de bloquer lesports PowerShell distants exposés.Par contre, les clients de MicrosoftExchange Online n’ont pas besoin deprendre ces mesures. « Microsoft Exchange Online a mis enplace une surveillance et des mesuresd’atténuation pour protéger les clients», précise la société.A l’heure actuelle, il n’y a aucune infor-mation sur des attaques qui auraientexploité ces deux vulnérabilités. De leur côté, les chercheurs de GTSC quiont découvert les deux failles recom-mandent d’appliquer les mesures d’at-ténuation « dès que possible, pour évi-ter de graves dommages potentiels ».

Deux nouvelles vulnérabilités critiques
découvertes dans Microsoft exchange

en 2019, Tesla présentait le Cybertruckcomme un véhicule électrique alliantles fonctionnalités d'un pick-up avec lesperformances d'une voiture de sport.Le patron de Tesla, Elon Musk, a tenu àchauffer encore davantage le grandpublic en indiquant que le véhicule
futuriste permettra encore plus quecela. Il pourrait même « brièvement »fonctionner comme un bateau. SelonElon Musk, le Cybertruck sera en effet «étanche », ce qui lui permettra de tra-verser des rivières, des lacs et « mêmedes mers pas trop agitées ».

Dans un autre tweet, le milliardaire pré-cise que le véhicule pourra aller « deStarbase [un site de SpaceX, une autrede ses sociétés, NDLR] à South PadreIsland, ce qui nécessite de traverser lecanal ». Pour rappel, le pick-up élec-trique de Tesla dispose d'un designunique et géométrique qui ne res-semble à aucun véhicule actuellementen circulation.
Vers une disponibilité prochaine ?Sur le site web de Tesla, on peut lire quece Cybertruck offre « une meilleure uti-lité qu'un camion avec plus de perfor-mances qu'une voiture de sport ».Même si l'idée semble complètementfarfelue, créer une voiture qui fait éga-lement office de bateau a déjà été faiteauparavant, dès les années 1960 en réa-lité. Reste que la voiture-bateau issuede ces expérimentations, ainsi que lestentatives faites par la suite, n'ont pasété très réussies.

Elon Musk s'est déjà fait écho de décla-rations sensationnelles – et douteuses –sur le Cybertruck dans le passé... avecplus ou moins de succès. En 2019, lefondateur de Tesla et un de ses ingé-nieurs ont tenté de démontrer la résis-tance de la vitre avant du camion en luilançant une balle métallique. La balle,lancée à vitesse moyenne, a perforé lafenêtre et l'a brisée d'un bord à l'autre.Le Cybertruck n'a pas encore été pro-duit en série et la date de production estsans cesse repoussée. Plus tôt cetteannée, Tesla a repoussé la productionau premier trimestre 2023 au lieu de ladate précédemment prévue à la fin de2022, rapporte l'agence Reuters. Bienque la production de masse n'ait pasencore commencé, le véhicule est dis-ponible en Amérique du Nord pour uneprécommande ou une « réservation »sur le site web de Tesla.

Tesla : Elon Musk promet que son Cybertruck
marchera sur l'eau
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La forêt amazoniennedépend du Sahara !

MêMe si l’océan Atlantique sépa-re la plus grande forêt tropicaledu plus grand désert du monde,il y a une relation très importan-te entre ces deux lieux opposésde notre planète.En effet, la forêt amazoniennedépend de la poussière du Saha-ra qui se fait balayer dans l’atmo-sphère et sera transportée par levent jusqu’à cette forêt pourréapprovisionner son sol en élé-ments nutritifs, cette poussièrereprésente pour l’Amazonie unapport de 8500 à 30000 tonnesde phosphore chaque année.D’après les scientifiques, cettejungle ne serait rien de plusqu’un désert aride sans les nutri-ments et les minéraux du Sahara.
En 2008, une plage aété volée en Jamaïque,tout le sable a étédérobé !
lA plAge de Coral Springs, uneplage de 400 mètres de sable finsituée dans le nord de la paroissede Trelawny en Jamaïque, a ététotalement dérobée en 2008,environ 500 camions de sableont disparu sans que personnene les remarque.Le premier ministre de laJamaïque, Bruce Golding, aordonné d’ouvrir une enquêtesur la façon dont une grandequantité de sable a pu être volée,transportée et probablementvendue.Après trois mois d’enquête, lespoliciers n’ont trouvé aucunepiste, le sable est porté disparu àce jour. Certains ont suggéré qu’ily avait collusion entre les crimi-nels et certains agents de police,mais la police jamaïcaine a niécela.

iNSOLITE Le Jeune Indépendant 

elle trouve 13 000 € par terre et 
les rend, la cagnotte lancée pour la
remercier dépasse les 70 000 €

LE SAVIEZ VOUS J Indépendant
ce restaurant était le mieux noté
de Montréal sur TripAdvisor,
alors qu’il n’existe pasUn humoriste canadien a créé sur TripAdvisor la paged’un faux restaurant à Montréal. Grâce à ses 85 com-mentaires et sa note de 5 sur 5, le Nouveau Duluth estdevenu le restaurant de Montréal le mieux noté sur laplateforme, alors qu’il n’existe pas.Le Nouveau Duluth était le restaurant le mieux noté àMontréal (Canada) sur TripAdvisor. Problème : l’éta-blissement n’existe pas. Tout est parti d’une blague de l’humoriste québécoisCharles Deschamps, rapporte la CBC .

Des demandes de réservationLe jeune homme a posté des photos du sous-sol d’unami où un bar était aménagé. Il a ensuite sollicité soncercle de connaissances pour poster des commen-taires élogieux. Au total, le faux établissement a cumu-lé 85 avis, tous avec la note de 5 sur 5. « Je ne peux pascroire que cet endroit existe vraiment », pouvait-onlire parmi les commentaires. Très vite, le téléphone del’humoriste s’est mis à sonner. A l’autre bout du fil, defuturs clients qui voulaient réserver une table. «J’avais des appels du Brésil, de New York […] et àchaque fois je disais c’est complet, je suis désolé », aexpliqué Charles Deschamps à BFMTV . Ce dernier ad’ailleurs été obligé d’enlever la géolocalisation duNouveau Duluth après qu’une personne s’est présen-tée chez son ami.

Aux états-unis, les bonnes
actions sont récompensées.

une employée de charcuterie a
trouvé un sac contenant

presque 15 000 dollars, soit
plus de 13 000 €. Au lieu de

conserver l’argent, elle a
immédiatement appelé la

police pour rendre l’argent.
Depuis, une cagnotte a été

ouverte à son nom pour qu’elle
puisse remplacer sa voiture

tombée en panne il y a un an.

c’ est une histoire qui com-mence et se termine bien.Aux États-Unis, Diane Gor-don, une Américaine employée dansune charcuterie de grande surface ducanton de White Lake, près de Détroit(Michigan), a fait parler d’elle dans lesmédias. La raison ? Il y a quelquessemaines, cette Américaine âgée de 65ans a trouvé un sac rempli d’argent quiaurait pu changer sa vie, mais plutôtque de le garder, elle a décidé de lesignaler à la police.
elle trouve l’argent dans une 
station-serviceLes faits se déroulent le 21 janvier, elle

rentre du travail à pied jusque chez elle,à 3,5 kilomètres de distance. Pour seréchauffer et prendre un encas, elles’arrête dans une station-service. Et là,surprise, elle trouve par terre un étran-ge sac en plastique.À l’intérieur, pas loin de 15 000 dollars,soit plus de 13 000 €, rapporte le quo-tidien américain The Washington Post .Une belle somme, surtout pour cetteAméricaine qui marche 7 kilomètrestous les jours depuis un an pour serendre et revenir du travail depuis quesa voiture est tombée en panne enfévrier de l’année dernière.
De l’argent appartenant à un jeune
couple mariéAlors que Diane Gordon pouvait gardercette heureuse découverte secrète, ellen’en fait rien. Au contraire, immédiate-ment après, « elle déclare que cetargent ne lui appartient pas et qu’elledoit appeler la police », raconte le siteinternet de la chaîne de télévision loca-le Fox 2 Detroit. Chose qu’elle s’em-presse de faire en prévenant la caissiè-re et en appelant la police du canton deWhite Lake.Arrivés sur place vers 17 h 45 ce mêmejour, les policiers commencent à enquê-ter sur l’origine de l’argent retrouvédans ce sac. Ils se rendent vite compte

qu’il s’agit d’une somme appartenant àun couple de jeunes mariés. « À l’inté-rieur du sac se trouvaient égalementdes cartes cadeaux pour un mariage quia eu lieu ce jour-là », a déclaré le lieute-nant Matthew Ivory à la chaîne de télé-vision. Au total, la police compte exac-tement 14 780 dollars en espèces, qu’ilsont pu rendre au couple de jeunesmariés.
« cela aurait pu me rendre la vie
beaucoup plus facile »Au sujet de Diane Gordon, le lieutenantdéclare que « ça ne lui a jamais vrai-ment traversé l’esprit de faire autrechose que de remettre l’argent ». Pour-tant, sans moyen de transport, cetargent aurait pu être utile à l’employéede charcuterie. Mais selon Fox 2Detroit, « mis à part les journées gla-ciales, Diane ne se soucie pas de mar-cher pour se rendre au travail ».Ce qui la dérange plus en revanche,c’est de ne pas pouvoir assister à cer-tains évènements sportifs auxquelsparticipent ses petits-enfants. « Celaaurait pu me rendre la vie beaucoupplus facile, mais ça ne m’appartenaitpas », a-t-elle insisté auprès de la chaî-ne de télévision. Et d’ajouter : « Tu trouves quelque chose qui ne t’appartient pas, ne le garde pas. »
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un sceau vieux de 2 400 ans 
représentant apollon découvert sur le site

de clazomènes en turquie
pour la première fois lors de

fouilles dans l'ancienne cité de
Clazomènes dans le district

d'urla à Izmir, en turquie, un
sceau appartenant à la ville a

été retrouvé.

u ne nouvelle découverte précieu-
se vient d'être faite dans l'ancien-
ne cité de Clazomènes, en Tur-

quie. Comme le relate Arkeonews, un
sceau appartenant à la ville a été retrouvé
lors de fouilles sur le site, qui était le ber-
ceau de la céramique dans l'Antiquité.
"Nous avons trouvé un sceau, vieux de 2
400 ans, en argile, gravé du dieu solaire
grec Apollon datant du Ive siècle av. J.-
C.", a confirmé le directeur des fouilles,
le professeur Yaşar Ersoy.
Sur le site archéologique de Clazomènes,
situé sur la rive nord de la péninsule d'Ur-
la-Eşme, les premières fouilles avaient
commencé en 1921-1922. 
Le ministère de la Culture et du Tourisme
de la République de Turquie avait, quant
à lui, lancé ses propres travaux entre 1979
et 1980. 
Depuis lors, les fouilles dans la ville
antique se sont poursuivies. Selon les
conclusions de plusieurs études, la cité a
été fondée à l'âge du fer et remonte à la
Colombie-Britannique. Elle aurait été
occupée depuis les années 4 000.

Le berceau de la céramique dans
l'antiquité

L'atelier d'huile d'olive de Clazomènes,
qui est l'un des premiers de la région
égéenne à avoir survécu, montre l'existen-
ce d'une production de masse dans l'Anti-
quité. L'atelier daterait du vIe siècle av.
J.-C. et aurait été le berceau de la céra-
mique à la période antique. Ce qu'a pu
confirmer le professeur Yaşar Ersoy, à la
tête des fouilles depuis 2007. Selon lui,
Clazomènes était une importante platefor-

me de commerce et de production de
céramique. 
"Grâce à la grande variété de trouvailles
obtenues lors des fouilles menées dans la
ville, nous voyons les dimensions de cette
activité", a-t-il précisé, cité par Arkeo-
news.
Le tout premier sceau de la ville retrouvé
Le professeur Ersoy a par ailleurs souli-
gné que cette année, des artefacts très

importants avaient été découverts lors des
fouilles. Ce sceau en terre cuite avec la
tête d'Apollon en est un premier exemple.
"Nous savions que des vases avaient été
scellés avec des sceaux créés à partir de
pièces de monnaie associées à la ville,
mais le sceau n'avait jamais été retrouvé.
On peut dire que le premier sceau de la
ville a enfin été découvert", a confirmé le
directeur des fouilles.

ceTTe sculpTure romaine à étédécouverte à El Higuerón dans le Sudde l'Espagne, en août dernier. Longue de 50 centimètres, elle seraitd'après les archéologues la plus impor-tante représentation phallique romai-ne conservée, bien qu'une telle repré-sentation était courante à l'époque.Loin de la pudeur grecque, cette sculp-ture romaine phallique mesure 50 cen-timètres de long. Selon une annonce du musée d'histoirelocale de la région reprise par Arkeo-news, une sculpture en relief del'époque romaine en forme de phallus aété déterrée le 19 août par des archéo-logues lors de fouilles à El Higuerón,dans le sud de l'Espagne. Le phallus enbas-relief sculpté sur une pierre angu-laire d'un grand bâtiment pourrait bienêtre la plus grande sculpture de phallusromaine conservée de cette forme,selon les archéologues.
un symbole de bonne fortune 
associé à la fécondité

Vestige de la conquête romaine de larégion au IIe siècle avant J-C, le bâti-ment sur lequel a été découverte cettesculpture est le plus important de lafouille menée à El Higuerón par l'Uni-versité de Grenade (Espagne) en parte-nariat avec le Musée historique deNueva Carteya et du Centre derecherches archéologiques du sud-estde l'Espagne. Les chercheurs espèrentdéterminer les justifications histo-riques à la présence d'un site romainsur une ancienne colonie ibérique,occupée pour la première fois au IVesiècle avant J-C.Si les sculptures phalliques étaient cou-rantes à cette époque, la taille de celle-ci ne l'était pas. Les amulettes et lesreprésentations phalliques étaientpopulaires dans la Rome antique carelles étaient considérées comme dessymboles de bonne fortune associés àla fécondité naturelle. Les sculptures etautres objets phalliques représentaientaussi le dieu de la fertilité Fascinus,conjurant le "mauvais œil".

Ces animaux hybrides quipourraient bientôtpeupler la Terre à causedu réchauffementclimatique
le DérègleMenT climatique pour-rait fortement modifier la faune. Desanimaux hybrides, issus du croisementde deux espèces, commencent déjà àêtre observés.Quand on vous parle d'une espècehybride, vous pensez certainement àun centaure ou encore à une créatureterrifiante mi-humaine, mi-animale.Des images souvent influencées par lesfilms, mais qui ne seraient en réalitépas si fantastiques que ça. Au cours desdernières années, les scientifiques ontidentifié certaines espèces animaleshybrides probablement nées du chan-gement climatique, rapporte le DailyMail.En 2010, une étude publiée dans larevue Nature répertoriait 34 espèceshybrides potentielles qui pourraient àl'avenir être très répandues dans l'Arc-tique. Alors que la banquise fond rapidementen raison du réchauffement climatique,les espèces qui étaient autrefois isoléessont maintenant obligées de se dépla-cer vers de nouvelles zones pour chas-ser. Conséquence : différentes espècesse croisent et s'accouplent, formant denouveaux hybrides qui pourraient àterme faire totalement disparaître l'es-pèce d'origine.une espèce hybride née d'ours brunset d'ours polaires, dont des preuves ontdéjà été observées aux États-Unis et auCanada. Connus sous le nom d'"oursBrolar" ou "Pizzlies", ils ont un pelage

principalement blanc, avec une teintebrunâtre et un nez qui est un croise-ment entre celui de l'ours polaire etcelui de l'ours brun ou grizzly. Ils sontconnus pour s'adapter plus facilementaux températures élevées, car ils nedépendent pas autant de la banquisepour la chasse.
le "narluga" aperçu dès 1990Autre espèce hybride qui pourraitdevenir plus courante : le béluga-nar-val ou "narluga". En 1990, un crâneparticulier avait été découvert par unchasseur dans l'ouest du Groenland. Ce n'est qu'en 2019 que l'analyse ADNa confirmé que la créature était bien à54% un béluga de par son père et à46% un narval de par sa mère. Les scientifiques avaient supposé quel'espèce hybride devait être de couleurgrise, avec une queue de narval, maisdes nageoires avant semblables à cellesd'un béluga. Bien que le spécimenreprésente la seule preuve recueillie denarlugas, le chasseur avait à l'époqueassuré avoir déjà observé deux autrescréatures similaires. Là aussi, une étude publiée dans larevue Nature en 2010 évoquait le chan-gement climatique pour expliquer l'ap-parition de cette nouvelle espèce.

l'une des plus grandes sculptures
phalliques de la rome antique a
été découverte en espagne
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L e pyrosis est le plus souvent unsymptôme du reflux gastro-œso-phagien (RGO) qui se manifestepar une brûlure de l'œsophage et desrégurgitations. Le stress est égalementun facteur de risque de pyrosis. Quellessont les risques de complications ?Quels traitements pour le pyrosis ? 
Définition : c'est quoi le pyrosis ?Le pyrosis est une brûlure que l'on res-sent derrière le sternum (rétro-sterna-le), secondaire à une remontée de liqui-de gastrique dans l'œsophage et parfoisjusque dans la bouche, on parle alors derégurgitation. Il est le plus souvent lié àun syndrome de reflux gastro-œsopha-gien (RGO) qui est une maladie chro-nique et correspond au passage ducontenu gastrique acide par la jonctiongastro-œsophagienne et à des remon-tées le long de l'œsophage, parfois jus-qu'à la bouche. Tout le monde a des épi-sodes de reflux : c'est un phénomènephysiologique - mais il devient patholo-gique lorsqu'il occasionne des symp-tômes ou des lésions de la muqueuse del'œsophage.
reflux gastrique (rgo) : les causes
et traitementsLe Reflux Gastro-Oesophagien ou RGOtouche 30 à 40% de la population aumoins une fois. Mais seulement 25 à30% des personnes consultent. Quefaire ? Comment trouver la cause ?Quels conseils pendant la grossesse etchez le bébé ?
Quels sont les symptômes du 
pyrosis ?De nombreuses manifestations peuventévoquer un reflux gastro-œsophagien.Les plus évocatrices sont :les brûlures rétro-sternales ascen-dantes - sensations de brûlure dans lethorax (pyrosis) survenant volontiersaprès le repas ou dans certaines posi-tions comme penché en avant ou allon-gé

les régurgitations acides et/ou alimen-taires.Elles permettent de poser le diagnosticsans plus d'explorations chez neufmalades sur dix. D'autres symptômes,moins spécifiques peuvent apparaître :une toux chronique inexpliquée,une toux en position allongé "ou encorelors d'un effort ou le port de chargeslourdes" ajoute le Dr. Georges Delama-re, médecin généraliste.des douleurs thoraciques pouvant simu-ler un angor,des aigreurs d'estomacdes manifestations oto-rhino-laryngolo-giques (ORL) de type laryngites/pha-ryngites voire des brûlures,la sensation d'avoir un corps étrangerdans la gorge (globus)"Des réveils nocturnes sans raisonapparente peuvent également être cau-sés par un RGO" prévient le Dr. Delama-re. Ces symptômes peuvent survenirtous les jours ou être intermittents enfonction de l'alimentation et des activi-tés.
corps étranger dans la gorge : 
symptômes, que faire pour 
l'enlever ?La présence d'un corps étranger dans lagorge peut entraîner une obstructiondes voies respiratoires et une asphyxie.Il est donc impératif de réagir rapide-ment. Conseils du Dr Loïc Libot, Urgen-tiste et Fondateur du Centre Médical deSoins Immédiats du Grand Nancy & Epi-nal.
Quelles sont les causes du pyrosis ?Un reflux gastro-œsophagien causant lepyrosis survient à cause d'un dysfonc-tionnement de la partie inférieure del'œsophage, au niveau du muscle du dia-phragme et du sphincter inférieur del'œsophage : celui-ci ne joue plus ou pasassez son rôle de "clapet". Le facteurmajeur est l'obésité (Indice de MasseCorporelle/IMC ≥ 30 kg/m2), la sur-charge pondérale au niveau abdominalet la présence d'une hernie hiatale parglissement. Outre le surpoids, d'autres

facteurs peuvent contribuer au pyrosis :La grossesse.Certains médicaments, comme les hor-mones (progestérone), les anti-inflam-matoires, et certaines molécules utili-sées dans les maladies cardio-vascu-laires (dérivés nitrés, les inhibiteurs cal-ciques).Le tabac.L'alcool.Une alimentation trop riche notammenten graisse.Les repas pris sur le pouce.Le stress.
Quand consulter en cas de pyrosis ?"Il convient de consulter son médecinen cas de toux, de brûlures, de troublesdu sommeil ainsi qu'en cas d'otites oude maux d'oreille à répétition chez l'en-fant ou le nourrisson" recommande leDr. Delamare. D'autres facteurs de gra-vité doivent conduire à consulter rapi-dement :apparition de douleurs à la déglutition,voix enrouée rendant difficile la parole,toux sèche, récidivante, entraînant unegrande fatigue,douleurs gastriques violentes accompa-gnées de vomissements,amaigrissement,anémie,crachats sanguinssang dans les selles.
odynophagie : d'où vient cette 
douleur à la déglutition ?L'odynophagie est une gène dans lagorge au moment d'avaler. Elle peutêtre le signe de diverses affections.Quelles causes ? Quel traitement pour lasoulager ? Définition et conseils avec leDr Thierry Rousselet.
      Quels examens pour diagnostiquer
un pyrosis ?Chez des personnes jeunes, du fait de laseule présence de symptômes très spé-cifiques de la maladie (pyrosis et/ourégurgitations), sans signe d'alarme, uninterrogatoire et un examen cliniquesuffisent pour poser le diagnostic. Dans

les autres cas, pourront être pratiqués :► Une endoscopie (gastroscopie ouendoscopie œso-gastro-duodénale).C'est l'examen de référence lorsque lessymptômes sont atypiques et/ou après50 ans. Elle permet de poser le diagnos-tic de reflux gastro-œsophagien en pré-sence de lésions, c'est à dire d'œsopha-ge de Barrett ou d'œsophagite peptique.Il s'agit d'une exploration faite sousanesthésie locale ou générale qui per-met de visualiser l'œsophage grâce àune petite caméra introduite par labouche.► La PH-métrie est indiquée lorsque lesrésultats de l'endoscopie sont normaux,face à des symptômes atypiques ou chezles patients réfractaires aux traite-ments. Elle mesure les remontéesacides à l'aide d'une petite sonde oud'une capsule "sans fil" fixée à la paroide l'œsophage pendant 48-96h.
comment traiter le pyrosis ?"On prescrit généralement des inhibi-teurs de la pompe à protons (IPP) ainsiqu'un antiacide d'action locale commele Gaviscon®" indique le Dr. Delamare.Les antagonistes des récepteurs à l'his-tamine de type 2 (anti-H2) peuvent éga-lement être prescrits. Ceux-ci agissentau niveau des cellules pariétales de l'es-tomac pour diminuer sa sécrétionacide."
comment prévenir le pyrosis ?Un certains nombre de conseils permet-tent de prévenir le pyrosis :éviter les repas trop gras et trop abon-dants ;éviter de se coucher immédiatementaprès la fin d'un repas, en particulier lesoir (laisser un délai d'au moins deuxheures, si possible) et surélever la têtedu lit de 45 ° ;perdre du poids, supprimer les alimentsqui ont été identifiés par chaque indivi-du comme pouvant générer destroubles (vin blanc, café, épices… etc.).

BIEN-ÊTRE

Le pyrosis est une
douleur qui se manifeste

par une brûlure
ressentie à l'arrière du

sternum. La cause
principale de cette

brûlure de l'oesophage
est le reflux gastro-
œsophagien (RGO).

Symptômes, consultation,
traitement, prévention :

conseils.

Bien-êTre

Brûlure de l'œsophage (pyrosis) :
que faire ?
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télévision
PROGRAMME DU JOUR 

Téléréalité France,2023
Koh-Lanta 

Série dramatique Etats-Unis,2021
9-1-1 

Divertissement
Ce soir on chante pour l'Unicef, pour 
chaque enfant

Cinéma Comédie
Etats-Unis 1998
Mary à tout prix

Divertissement
C'est génial, c'est que de l'amour

Cinéma Film d'animation
Etats-Unis - Grande-Bretagne 2005
Vaillant, pigeon de combat !

Découvertes France,2023
Thomas Pesquet : Objectif France

Cinéma Drame- 2022, France
Avec amour et acharnement

Cinéma Film d'action
Etats-Unis - Canada - Australie 2001
Driven

Cinéma Film historique,2005
Kingdom of Heaven

Cinéma Film fantastique 2022
Thor : Love and Thunder

Magazine de société
France 2012
90' Enquêtes 

20 h 55

21 h 00

20 h 55

21 h 00

20 h 45

20 h 50

21 h 05

20 h 50

20 h 55

20 h 50

21 h 00

21 h 15

22 h 32

la chaine 21h03

Série Western Etats-Unis - Grande-Bretagne
Saison 1 Épisode 1: Ce que tu veux et ce dont tu
as besoin
The English 
En 1890, dans l'Oklahoma les soldats de l'armée
américaine ont abattu le chef indien Faucon Filant
responsable d'avoir mené la bataille de Fetterman
quelques années plus tôt. Ancien éclaireur ayant
servie dans la cavalerie, Eli Whipp retourne dans
le Nebraska auprès du peuple Pawnee dont il est
issu. Dans l'ouest sauvage il vient en aide à 
Cornelia Locke, une aristocrate anglaise revenue
aux Etats-Unis pour se venger de l'homme
responsable de la mort de son fils.

Série dramatique, Etats-Unis 2019
Saison 1 Épisode 9: Apocalypse/10
Yellowjackets
Les rescapés sont bouleversés après la 
disparition de Laura Lee qui s'est sacrifiée pour
tenter de sauver tout le monde. Pour remonter le
moral du groupe, Misty et Taissa décident 
d'organiser une fête. En 2021, Shauna a eu une
vive altercation avec Adam aux conséquences
dramatiques. Elle soupçonne le jeune homme
d'être le mystérieux maître chanteur. Elle décide
de tout avouer à son mari.

JEUNE INDEPENDANT 



Le Dr Ilyès Akhamoukh, chef de servi-
ce des maladies infectieuses au
niveau de l’Etablissement public hos-

pitalier de Tamanrasset, a appelé à «agir
vite» avec des mesures incitatives pour gar-
der cette «matière grise» au niveau natio-
nal. «Il faut agir vite, non pas pour arrêter
l’exode de nos médecins vers l’étranger,
mais pour limiter cette hémorragie», a
insisté le Dr Akhamoukh lors de son passa-
ge, hier, sur les ondes de la Chaîne 3 de la
radio nationale.
En dépit de l’amélioration des conditions
globales de travail dans les établissements
hospitaliers, le spécialiste a déploré le
manque de moyens et de prise en charge
qui démotivent nos médecins dans la plu-
part des villes algériennes. Il a évoqué
l’exemple des villes de l’intérieur qui man-
quent de beaucoup de moyens.
«A l’intérieur du pays, nous avons une

carence en moyens techniques. Des radio-
logues ne veulent pas travailler dans cer-
taines villes à cause de l’absence d’IRM,
car, travailler des années durant sans

matériels, c’est perdre sa formation», a-t-il
fait savoir, en énumérant d’autres
contraintes socio-économiques à l’instar
des problèmes de logement, de rémunéra-
tion, de transport…

Par ailleurs, M. Akhamoukh a particulière-
ment insisté sur la nécessité d’élaborer une
stratégie pour inciter les médecins à s’ins-
taller dans les wilayas du Sud et celles
frontalières, où le risque de réémergence de
maladies infectieuses importées n’est pas à
écarter.  «Avec le réchauffement climatique
et l’instabilité politique au Sahel, des mala-
dies tropicales risquent de s’introduire en
Algérie», a-t-il prévenu, indiquant qu’une
augmentation sensible des cas de paludis-
me, de 150 cas en moyenne à 1 000 cas, a
été enregistrée en 10 ans. «En matière d’in-
frastructures, il y a une réelle avancée dans
ces wilayas, mais je pense que la locomoti-
ve, c’est toujours le facteur humain», a-t-il
souligné, réitérant son appel à une meilleu-
re prise en charge du personnel médical
pour soigner les Algériens.
Pour rappel, le départ massif des médecins
algériens à l’étranger a toujours suscité de
l’inquiétude chez les professionnels de la
santé et de l’opinion publique. S’exprimant
il y a quelques mois dans plusieurs médias
nationaux, le Dr Mohamed Bekkat Berka-
ni, président de l’Ordre des médecins, a tiré
la sonnette d’alarme sur ce phénomène,
lançant un appel aux pouvoirs publics pour
leur offrir des solutions socioprofession-
nelles évolutives dans le temps, leur per-
mettant ainsi de les garder au pays et, par
conséquent, de prévenir cette «hémorra-
gie». Il a indiqué qu’»au niveau de leur
structure, ils ont été sollicités pour des
documents requis à nos médecins par les
institutions étrangères», ajoutant que «dans
la seule région d’Alger, il y a eu une tren-
taine de demandes de départ par semaine».
Le Dr Bekkat a fait savoir que les médecins
algériens reçoivent une formation solide de
qualité, selon les standards et les
normes internationaux, précisant qu’il faut

uniquement améliorer leurs conditions
socioprofessionnelles car, selon lui, «c’est
dommage de former des cadres pour les
autres». Il a indiqué que les principales des-
tinations des médecins algériens sont la
France, les Etats-Unis, l’Allemagne et le
Qatar, et récemment la Grande-Bretagne et
le Canada, ajoutant que le nombre de
demandes déposées par les médecins spé-
cialistes désirant quitter le pays augmente
chaque année et que 80 % des praticiens se
dirigent vers la France.
Pour sa part, le président du SNPSP (Syn-
dicat des praticiens de la santé publique), le
Dr Lyès Merabet, avait indiqué récemment
que si la France a toujours été la destination
numéro un pour les médecins candidats à
l’immigration, des étudiants en médecine
sont déjà en train de préparer leur départ
pour l’Allemagne en suivant des cours
d’allemand et même de turc, ajoutant que
chaque année, entre 3 500 et 4 000 étu-
diants de 4e ou 5e année de médecine se
préparent à quitter le pays. 
L’Algérie n’est pas le seul pays à voir
s’exiler ses médecins et la France n’est pas
le seul pays à aspirer les compétences
venues du Sud. Dans la plupart des pays
membres de l’Organisation de coopération
et de développement économiques
(OCDE), la proportion de médecins formés
à l’étranger – essentiellement dans les pays
en développement – ne cesse de croître,
relève une étude publiée l’année dernière
par la Revue internationale de politique de
développement. Selon les données de
l’OCDE (2017), elle s’élève, par exemple,
à 1,84 % en Pologne, 11,21 % en France,
24 % aux Etats-Unis, 28,66 % au Royau-
me-Uni, 32,74 % en Australie et 42,41 %
en Nouvelle-Zélande.

Lynda Louifi
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Alger 26° 13°
Oran 28° 14°
Constantine 29° 9°
Ouargla 34° 19°
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HORAIRES 
DES
PRIÈRES

A N N A B A
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

04:09 12:28 16:13 19:16 20:42

O U A R G L A
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

04:25 12:41 16:26 19:28 20:53

C H L E F
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

04:36 12:53 16:38 19:41 21:06

M O S T A G A N E M
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

04:42 12:58 16:43 19:46 21:11

O R A N
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c ha

04:45 13:01 16:46 19:49 21:14

C O N S T A N T I N E
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha 

04:16 12:34 16:19 19:22 20:47

A L G E R
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha 

04:27 12:46 16:31 19:34 21:00
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Les agents du contrôle relevant du sec-
teur du commerce de cinq wilayas de
l’ouest du pays ont procédé, au cours du
mois sacré de Ramadhan, à la saisie de
marchandises non conformes aux condi-
tions légales, d’une valeur avoisinant les 12
millions DA, a-t-on appris lundi du Direc-
teur régional du commerce et de la promo-
tion des exportations d’Oran, Djillali
Seboui. Les agents de contrôle des direc-
tions du commerce et de la promotion des
exportations des wilayas d’Oran, Mostaga-
nem, Tlemcen, Aïn Témouchent et Sidi Bel
Abbes ont saisi, durant le mois de Ramad-
han, 1.508,8 tonnes de marchandises non
conformes aux conditions légales d’hygiè-
ne, de conservation, de stockage et non
conformes à la consommation, d’une
valeur estimée à 11,97 millions DA, a ajou-
té la même source.
Le nombre d’interventions des agents de
contrôle de ces wilayas a atteint, durant la
même période, 27.161 interventions, qui se

sont soldées par la constatation de 4.556
infractions, l’établissement de 4.303 pro-
cès-verbaux de poursuites judiciaires
contre des contrevenants avec des proposi-
tions de fermetures administratives de 271
locaux commerciaux, a ajouté M. Seboui.
Dans ce cadre, 1.782 infractions ont été
enregistrées dans le domaine du contrôle
de la qualité et de la répression de fraudes
et 1.645 procès-verbaux officiels de pour-
suites judiciaires, avec des propositions de
fermeture administrative de 99 locaux
commerciaux, en plus de 2.774 infractions
relevées dans le domaine du contrôle des
pratiques commerciales, avec l’établisse-
ment de 2.658 procès-verbaux officiels de
poursuites judiciaires, tout en dévoilant un
montant global de défaut de facturation de
l’ordre de 75,8 millions DA, ainsi que l’op-
position au contrôle, l’absence d’inscrip-
tion au registre de commerce et pratique de
prix illégaux, entre autres. 

M. B.

rAmAdHAN 

saisie de marchandises d’une valeur
de 12 millions de dinars

exode des médeciNs ALgérieNs

Le docteur Akhamoukh appelle à limiter
l’hémorragie

Le phénomène de l’exode massif des médecins du secteur public n’est pas nouveau, mais ces dernières années, il a pris des proportions
inquiétantes. pour la seule année 2022, 1 200 médecins, de différentes spécialités, ont quitté le pays pour aller exercer en France. Ces

derniers ont réussi au test d’équivalence mis en place à cet effet.


